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ideation téléphoniques.

L’assortiment d’Autorçije
Mlle MCDONALD

E. 6# LAVERDIIRE & Cic
Lh picote continue de sévir d'une 

manière alarmante à Bull'ito. Plu 
sieurs nouveaux ers ont été rappe 
lés aujourd’hui, un dans une mai
son où il y a neuf pensionnaires. 
O.i ouvre des bureaux de vaccina
tion et on force les enfants et les 
employés dts manufactures à se 
faire vacciner. On r 
à Tonawanda et deux 
nage des réserves les sauvages. 
Bien que l'hôpital d-*s variolés se 
remplisse graduellement, les méde
cins disent que l’épidemie est oi s 
contiô e.

l) x-sept paysans ont é'é condam
nés à mort à Kasan, Russie, pour 
avoir tué trois gendarmes dans une 
émeute.

Le roi Léopold enverra le lieute
nant B.cker au Congou pour orga
niser une forte expédition qui ira à 
la recherche de Stanley.

Le cardinal Lavigei ie est parti 
pour Rome. Le pape enverra aux 
puissances une circulaire sur la 
ques ion de l’esclavage.

Une dépêche de l’Afrique du Sud 
dit que dix navires ont sombré per
dant un ouragan dans la baie Algoa 
Peu de personnes ont péri.

Les PP. Farrelly et Clark ont in
terjeté appel du jugement qui les 
condamne à six semaines de prison. 
En attendant, ils ont été remis en 
liberté.

Le ministre grec à Constantinople 
a remis à la Porte une note du gou
vernement helvétique, p-otestant 
contre la saisie illégale de navires 
grecs à Chio et demandant que ces 
navires soient relâchés et qu’une in
demnité soit piyée.

La commission du budget en 
France persiste dans sa demande 
d’une réduction, de 5.00(1,000 francs 
dans le budget maritime. La démisZ 
sion de l’amiral Krantz, ministre de 
la marine est imminente.
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IDE VARIETE Prix de l'abonnement
EDITION QUOTIDIEN SI

Un an, pour 1» ville.............................. $4-00.
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MONTH IRONT DES PATRONS

GnANDE OUVERTURE Chapeaux ’ et Bonnets Est au complet et n'est pas 
surpas.' é en valeur et en variété.IAPEAUX — de la —one un c is 

ns le voisi- -----DE------

Londres, Taris et New-York,
$1.0 MAISON DB MODSS

PARISIENNES
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ARGYLE HOUSE
SALLE D'EXPOSITION DES
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Toutes lettres, correspond 

etc. doivent être adressées à
OSCAR MoDO

BUREAUX ET ATELIERS
US rue SA Patrice

414 et 414 rue Bamaev.

.18.
eet payable d’ufMee.
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LAIS,
MERICAINSet 

CANADIENS, Etc Patrons de Mantilles, Dol

mans, Jaquettes, etc,
Magnifiques Fleurs, Plumes, 

Ailes d Oiseaux etc.
Nouveaux beaux patrons d’E- 

toffeN à robes et en patrons de 
costumes.
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râble dans la température a causé 
de grandes réjouissances dans les 
environs. Plusieurs cultivateurs 
qui avaient coupé leur avoine, il y 
a quelque temps, craignant un au
tre changement défavorable, ont 
mis leurs grains en grange. Hier 
tout était activité et gaieté dans les 
champs, quoique l’on craigne que 
la plus grande partie du blé et de 
l’avoine, dans les paroisses envi
ronnantes, ait été sérieusement en
dommagée par les pluies continuel

Kpt g le de fantaisie, 
Peigne* Natte*, fr *eur* élec

trique», et 
due a i pria popi 

parées à l'atelier de

Chaque Departement,^ com. 
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tilai re* P ignun * pre*
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corsets

Oltawa et Montreal TOUS VETEMENTS
ACKROYD, hanufartmv dpJeudi, le 20, 

Vendredi, le 21, 
Samedi, le 22
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VKNIiZ CIIRZ -». 134 Rue Spark , Ottawa

WOODCOCK

GUIDE LOTERIEter à bas 
ss de

KM l’ItKSI
orbe bat- au à vapour on fer 
s, (construit spécial' mont pour la 

commodité des tourisU•) partira du Oust 
do la Ile ne t >u* let jour* à 7,20 du matin, 
avec dm passager* et du fret.

Li motii* coûteuse et la seule ligne |*ar 
eau | squ à Montréal, sautant le* rapide* 
de l.ii bine et passent tous le l'uni Vir-

V nte A Réciprocité illimitée qui 
commence vr jour auTOUT HOMME

T
HABITS DE CHOIX g;Av«r r approbation de Sa Grandeur 

VArchevtque d'Ottawa 
Pour la rocrustiuciion de l'Kglbe 

Véranda l‘ére* 0:*'at* de Hull, IV 
truite dan» l'Incendie du 

■qui emu uma le Couvent, i
la lé* dence des tiovèrend* I'- res et une 
I ar ic do la ville de Hull.

O'il Ml VAIBLK, NMAVRUX, DBBII.K, qui fl Mil *>» 
IONOBANCB « »a VOUS, croit avoir iwnlu comi|iI««» 
me..' .» Vim’KVB deOOHPS ol d'XSHHlT et •« VITA 
LIT* KNT1KRK, toute. rtUMt qui nutwiuelil rte- 
dérangement» dan* !• eyatânv- erifenlque dre Sl'C K 
CK* de la V1K. MAUX UK TKTR, MÀI.AIUK UK I 'K 
FIN* D"l>*SaLK, «KVR* NAVKAhT*, l'P.KTK UK 
M KM ol RK, I.ACHSTH et IKRITABIU l'fc de TKMI’lt- 
ItAMKNT, BOUTON* et BuUOKVRS eur U «fi-re -l 
ton. Ire evmptAmr. de DEBILITE OKNKHAI.r.. < ON 
eoMPTION dau» on s venir rapproche, d'INSANITK. 
peuvent trouver un remAde efficace en te eervant <V 
initie ef dllune Mo iU, une cure nterveUieuer et ver 
lame II donne le VIOUKVR de la JKUNKSSK et ree 
taure le ay.ldme complet chea le. vieux et ohei le» 
leuin-s en donnant de la force aux POUMON* et au* 
VKBKS. reconstruisant le lyatèino musculaire et met 
tant en act Ion toute PAncrgl* phyeciue de corps 
humain A l'aide de notre apéciflqu# No *3 le» va» le. 
i»iu oUeUoâe peuvent dtr# guérie eu moine de trente 
«•ne. Chaque paquet contient un traitement pour 
leux ev mainte, *ii. Ouérteon Uarantie Notre » périr 
eu.. Nu -’A eet en RKMBDI Infaillible |«our «noie» iee 
» M.tl'IKS 8KCRÉTKS de QUKLQUK DUKKK qu'elire 
*l- nl*V Vendu d'apréi notre OAMAN nK par écrit qu'il 
un- oira une GUKR190N. Prix $6. Compaq niv de Meda- 
urn" dr Toronto, Toronto, Ont
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Le gouvernement allemand vient 
d’augmenter de nouveau la 
secrete en Alsace-Lorraine, 
envoyé à Strasbourg le commissai
re Schœne av«*c la mission de re
former la police alsacienne qui lais
serait, paraît-il, beaucoup à désirer.

Un exige de tons les agents, en 
Aîsace-L rraine. Un certain nom
bre d’agents seront placés dans le 
voisinage de la Iro.itière et devront 
surveiller principalement l’espion-

Uu prépare à Berlin un grand 
changement dans la direction des 
affaires d’Alsace-Lorraine et le dé
part du prince Hohenlohe est chose 
décidée. Son remplaçant est d’ores 
el déjà désigné : c’est M. de Puttka-

l'Ki'oIw,
licepô NOUS FAISONS DE L'HABILLE- 

MENT POUR HOMME
Lus assAg.-r* pour l«» stations balné

aires trouveront un grand avantage par 
cet o route. Les bat
ter près de* Vapeurs pour Vu hoc et Mont-

La voie lu plus agréable et la plu* <|i 
recto pour se rendre aux célèbres " Caltdo- 
nia Kpi\ g, ”

Kv ur.ion du saine li à ilrenvllle et re. 
tour, 50 contins.

Hilleti- obtenus de l'agent, M, K. King, 
ru-' Spark* où à boni du listeau. Toute* 
Irformations r çues au bureau do l’agent, 
Vu ai île la Heine.

R. W. 8HBPHBRI), Je.
Gérant.
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A 2 HEURES, KM .
Au (’«bluet « e I evtnre PnrolsMia'.

» Montreal, Canada.

UNE SPECIALITE

mskIPBELL Vente dos Billet* et Tirage opérés par la 
Loterie Nationale. 1011),s do Sucre brillant

1*0 U K $1.00

5 lbs de Thé Japon 
rouit 8i.oo

CONSOMPTIONLe bruit court que les Allemands 
vont commencer des opérations mi
litaires sur la côte de Zanzibar. Le 
colonel Evansmith est en pourpar
lers pour le rappel de dix huit an 
g ais appartenant à la mission Ma- 
gila.

2149 LOTS Ottawa, 1 tuai 1888 — jVALEUR TOTALE DES LOIS
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m aigre qu'elle eolt condammSe par quelques mode
SZZX&àS'ATZXJZiZ'-
branee de» poaroeee qu'il» n affectent pas malgré 
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i $250,000.00 110 HUE RIDEAUNos 269 et 271, rue Wellinglou Groi Lot : Un Immeuble de $25,000.00.

t_‘ll esl| offert un | 
g.)gn lit d • ui payer 
de ton lu1, undue 
P urceut.

Le consed municipal de Lisbonne 
vient de traiter avec une maison 
française pour la construction d’uu 
pont gigantesque en fer, destiné à 
réunir les collines sur Us fl mes 
desquelles la capitale du Portugal 
est construite. I»a longueur de ce 
pont sera d’environ 1,500 mètres et 
son élévation de 55 mètres au-des
sus du sol. De place en p ace, il y 
aura, sur la longueur du pont, des 
ascenseurs qui permettront aux 
passants de monter ou de descendre 
à volonté.

Des nouvelles de Buenos Ayres 
nous ani.ODC nt l’immense auccès 
de Coqueliü. Le soir de la ri pré
sentation à son bénifice on a offert 
au célèbre acteur une foule de ca
deaux de prix. Son directeur a 
gagné beaucoup d’argent. Coque- 
à)n est actuellement eu roule pour 
ÿew-York et le Canada, et il ne 
rentrera pas à Paris avant le mois 
de mai prochain.

Le Matin, de Paris, publie une dé 
pêche de 81. Pelersb iurg disant 
que la police de celle ville vient de 
notifier à tous les hôtels, restau
rants, clubs et lieux de réunion 
l’ordre de ruL s r absolument la lo 
cation de leurs locaux pour organi
ser des réunions quelconques ou 
des banquets en l’honneur du géné 
pal Bon anger, si j.ar hasard il 
venait à St. Petersbourg.

On dit que le gouvernement M r 
cier a décidé de donner le terrain 
situé près de la terrasse D ifferinx 
entre le château St I oiiis, le b irean- 
de poste et la résidence de M. Chao- 
ham, à un syndicat qui se propose 
de construire uu hôtel de première 
classe. Le conseil municipal, sup
pose-t-on, fera aussi quelque chose 
pour aider l’entreprise.

Le prince Henri d’Orléans est ar- 
à Pans lundi soir à six h *ur s.

orfeur «le tout 
en es|H'c#* l«i

numéro 
muntout 
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JOHN CASE!,FERRONNERIES
purement patrloliq 
ire* pour mou ci-nu 

ne p uh vendre eucune cba 
ne Unt que fl rover (Jlevele

GUERISON GARANTIEi à de grain
•ATINS ! NOXRNULATVIŒ DIS LOTS : 

1 lui
L*nne des pin* ancienne* maleoue eemmerol* 

les de la vallée de l'Ottawa et des mieux quali 
Ueen sous le rapport des bae prix et de la qua 
lui de* article* otterla en veute.
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.. i d.» .... 10
MK 2 Immeuble* de

JJiÎki oo ... 600 IM)

11U<) Monires de...... 200.00
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1000 Service* de toilette 25.00 

314 l<ola valant

GOUT DU BILLET 95,00
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$:'5,im>0,0()ooo oo 
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6 000,00 
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1,000 Clochette*
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TEINTURE pour ffeï CHEVEUXMcDougall & Cuzner Cet'e i ctlori de ma part 
duu'e 'e rouj) dueinurt de

■era *m* nul
la politique depour elelg Ce» eétthree teinture» né aool pa» nutâiéle» à le 

Noua en a»ou» le» couleurs suivante*, et le» plu» 
nuii.ee» dépendent de la couleur de» cheveux : noire, 

i. brun clair, châtain, châtain clair, blond doré, 
uvoyex une treeae de cheveux avec votre 

■de Erii «1 la boutalUe Oouipaqnle de Kwoâdee 
âa Toronto, Toronto, Ont.

15,(

Enseigne de la groese Tarrière.
blond cendré CHAS. J. BOTTrivé

Ije duc de Chartres, son père, le 
prince Valdemar de Danemark et 
sa femme l’attendaient à la gare 
Saint Lazare. Sa mère était allé le 
recevoir au Havre Le prince es' 
plus grand mais plus maigre qu’à 
l’époque de son départ. On va don 
ner un dîner de famille pour fêter 
son retour,

VOITURES I
ALE

& MAT HE

----MAGASINS :----- » GRANDS AVANTAGESRoe Snssex et rneDnke, Chaudière T nez-vous Iran Millie et ai vous 
avez li-roln du cluussun s amérira net, 
Vfiit z me vtir.

I*. K.ARTICLES UE TOILETTE
nous »dr«zeent votre commande, «pécISw m qu» 
désires «voir et nous vous gurwitieeoue que vous 
parfwti-inent e»ti»f»it. Le No • donne eu teint le 
wur de In Jeu ne am ; c’eet une préperetlœ qui o'ef- 

fecte pu» In peau et dont vous pouves voua servir ene» 
qu» personne «'en «p. r.oive. Prix SI.#. No • f»H dlepn- 
mltin te» riéee. Prix fi W. No 10 fait diapwBllre le» te 
ohm owuée» per le» iffectlwt» du fol Prix *1 » No II 
fait iliepernltre le» IwnUm» air In Heure Prix SI K Ne II 
fait disparaître le» tache» 4e rousseur. Prix SI * No U 
fell dlepanütre le» puitulec Prix *1». No il fell diepe 
reiirr le hâle Prix il 25 No 15 fait diapwalUu le» ver- 
in Prix tau0 No 1* fait disparaître la» marque» d» la 

petite veiolr Prix SI 25 No 17 empêche U trop e rende 
'reii.piration. Prix ?I 28 No 1S eet une prex*ratio». 

ii».:Tliile pour evnaerver le» cheveux ou le» faire pouwei 
<1 '15 O.mpasi.iederemède»deTurvute.Toruato.Oel
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HOTEL CANADIEN

Le* ilemandbS de billets teroj.t r viioe 
jua p.'à h. IDI «jour du lirajz«*.

Le S, «rétaire : S. K. I KLKBVRB,
Hiireeux ; 19. Rnv Mitlnl-Jit<'<iuee, 

fluulrr*!, â.'wuiedi».

Ci-devant occur* fax G. Latrimouillb

Ce magnifique hôtel vient d'etre acheté par 
M. John Johnston, ex-propriétalrc du “ Royal

Los repaie font servie à toute heure, à la carte 
système européen, et eou*la aurintendenced'un 
cuisinier français de première classe.

Vina, claret, aauterne.chaœpug
d*Cet*éUbU*e«nent vlent d'ètre meublé i 
le* chambre* sont epacieuee* et des mie 
rées. faisant face au parc (Major * Hill).

L entrée privée est pur l avenue McKenxle et 
l'entrée générale du restaurant aux Nue 586 et 
538 sur la rue Sussex.

JOHN JOHNSTON. Proprlttialre

Won'm pii or a rvnraafnlr 
de la iMHiiitlarâiire Wallham

JlâXUM^asr plaqué a rrmou-

Woii tr«-M en nrg 
Montre» «•* ni

PAIRES L. DUHAMEL
n du DOhte d’aflairrs de S.D 
tures légères, tiulkeys. etc. 
pulsé de grandes connalssan 
.‘•faction. No ouvrier* sont 

ni ployé* sont auss les

ème que noue mettons en Argenteries à tirs prix exceptionnel• 
lement bas.

tur l-N G 11 US HT KN DKTAIL.IÜ

pour dniuee 
«ni eollde(Etabli en I84f»)

La surexcitât on provenant des 
accusations portées contre les mem
bres de la commission du budg t, 
en France, par M. Numa Gilly, dé
puté républicain, n’est pas encore 
c ilmée. M Giliy a déc aré qu’il 
maintiendrait son accusation devant 
la chambre des députés et qu’il dé
montrerait que la commission du 
budget est coriompue et qu’elle met 
en péril l’existence de la Républi
que L’opinion publique est exces
sivement surexcitée contre la com 
mission. Après la séance pendant 
laquelle l’amiral Krantz a forme 11 - 
ment déclaré qu’il n’accepterait pas 
les réductions qu’on veut faire subir 
au budget de la marine, les mem
bres de la commission n'ont pas osé 
sortir ensemble dans la crainte 
d’être assaillis par la foule. Ils sont 
partis les uns après les autres 
comme des criminels qui s’enfuient.

On annonce que M Herbette, qui 
a rempli la charge d’ambassadeur 
de France à Berlin avec tant de 
prudence et d’habilfté, va être 
transféré à Saint Petersbourg. Ce 
changement est nécessité par des 
iaisons diplomatiques de premier 
ordre. La connaissance intime que 
M. Herbette a acquise de la politi
que et des desseins de l’Allemagne 
lui seront a’un grand avantage de 
même qu’à r i pays dans son nou
veau poste.

La grève des télégraphistes est 
générale en France. Peu de messa
ges y ont été reçus aujourd'hui. Les 
affaires sont sérieus ment gênées 
l^s colonnes des journaux sont 
vid- s de bmr bulletin télégraphique 
ord naire et les malles sont en c-m 
séquence chargées de correspon
dances. Jusqu’ici le gouvernement 
t si ferme et a refusé d’accorder aux 
télégraphites ce qu'ils demandent.

Kdmund Yates télégraphie par le 
câble à la Tribu-,e : M. Richter a élé 
s enchanté du chant de madame 
A’bani au festival de B rmingham 
qu’il a insisté pour qu’elle accepte 
le rôle d’“ Eva ” dans le ‘ Meister- 
hi gor” de Wagner qui s*ra exécu 
té sous sa direc ion au f slival de 
Bayreuth en 1890 Madame Albani 
partira d’Angleterre en janvier prê
cha n pour une tournée au Canada 
et aux Etats-Unis avec l’iniention 
de revenir pour la saison de Lon
dres.

rirent nolldo d*
MANUFACTURIER DEE. A. LEPROHON

architecte
BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 

Mme étagé, chambre No fl.

LE BUSTEI: STEWART

MALADIES 1>E8 FEMMES

a. mcmillan
—M Rue Ride»» —1E DE Kdsldeiee, 204 ne DALT, OtUwa.

æsS£3EESà2&&
lent, et frxlx qu'un bouton d» rose.” Ce sirop eet trân 
aifréablc bu goût II avals» l'eufant, amollit eee gnn-
Sw sasausSîaf .ïtsss.s «r.
meilleur remède connu contre I» diarrhée, *o)l uu'elle 
provienne de Is dentition ou d'autre» cause». Vingt- 
cinq cent» 1» bouteille. Ayez confiance et demandes le 
u sirop calmant de Mme Winslow" et M prenes aouoe 
autre préparation.

Tous genre* et pour 
tous lea goût*.

fl

DY *) guérit lufallliWi-menMa leuconlite, deeevnte âv
•ont*»u;-«tea I^a médecin» le» plu» éminent» rreonni.an 
âeut cette brèparatlou comme un remède de» plu» «Mc» 
m Prix r‘uu h» bouteille. Compagnie de Itemed., â- 
Toruuto, Toronto, Ont
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VINAIGRES
M. L. Duhamel expose cette 

année plusieurs de ces voitures 
que les visiteurs auront le plaisir 

d’examiner.

JOSEPH TASSÉ

Brochure de 20 pages in-8o
10 ete L’EXEMPLAIRE

Pilule* Régulatrice* Française*
----- supérieure» su settle ergoté, à te tenaille, te men

the ou 1‘oxide. Recommandée» par de» centaine» île fem 
me» qui en font oeagv tou» tee mois. Kite»«pot InMlM-tee, 
préviennent te douleur et amènent te RKUVLARITK. 
Frtx SI Oempagnfc de rrmèdee 4a Toronto, Tovouto.Ont

VINAIGRERIE DE KINGSTON.
A.. ZEIA.A2; &CIŒ

MANUFACTURIERS

L'ex-juge Gedn< y a été chargé 
p-ir it.8 Chevaliers du Travail de 
s’occuper de l'affaire Faheur, i’im- 
migraut beige retenu au Castel Gar
den, New-Yoik, et que ses amis dé
clarent être un condamné poii'.ique 
Ft non un condamné de droit Ci m- 
nniu. Or. la loi américaine pres
crit la détention à leur arrivée, et 
ensuite le renvoi des condamnés 
libérée, à l’exception des condamnés 
politiques. Aussi, M. Gedney se 
propose-t-ll de demander aujour
d’hui même aux tribunaux un writ 
d’habeas corpus en faveur de Fal- 
leur. De plus, la loi dit eucore : 
“ Cette détention continuera jus
qu’au départ du paqueb- t â bord 
duquel les condamnés libérés sont 
arrivés, ou bien jusqu’à ce qu’on 
ait pu piendre 1- s nnsur. s n# ce.- 

ur 1* s renvoyer dans les 
ils viennent.” M. S e- 

un des commissaires de

: F.N L’ANNEE 1883

W. O. McKAY
Importateur de Vin*, Lioneure, Ciga 

bacs ; aussi propriétaire de
L’HOTEL RICHELIEU ”

Agents pour les Commerçants de Bols.
446. 448 et 450 rue Sussex

Névralgie et Rhumatisme L. DUHAMELt Gros de de Vin* Bln■«•*. Cldrr,
VI VA H) H KM.

Pars sous tous les Rapports,
KM VENTE JA OTTAWA 

Vnr lou* Ire Frlnrl|i*us Eplrlers.

Malte et autres
idkæété. PH* «SirVlAeTEK. CompagaW d* Remèdae
âe Toronto, Toronto. OntFE 101-109 BUE WIUBMIEa feite âi Bureau du CANADA o

sons, Etc, Etc, Etc. imsmmpee Une seule maladie dan* le monde «an* quil 
yiût une racine ou une herbe pour le guérir. 
PuorsassuR Oaonon. 38fi rue Kldear.

OTTAWA.
es d'emballage

KRE Qldl.lTE V.TTURES DE PL ICEGRANDE OOVKKTURB
— D'UN - 4 ^

magnifique magasin

GEORGE COX III! I IIKMIKIIK CI.ASSK.CHEMIN DE FER
UTOOBAPHZ. OBAVEUB.

CLICHBUB BT HBDA1LLKUB
es ue arvcALFE,“CANADA ATLANTIC”JOSEPH LANDREVILLE Commu il-a loi lè (•] honif|Uetn tout temps 

aee, ru» Ualnt-Patrler, Ottawa. .
GUSTAVK Hlf'ARD.

e

I
0 401 Bue «parka

*^jïsr.Æraaafssîr
tard. Communication* par téléphona.

OTTAWA. Ontario 1 12-87 88
TAPI8BKHJE9, PEINTURES. HUILER 

VERNIS, ETC., ETC.

Nou« «xêcuton* sn«si toutes fO'tet d'où- 
vraï* * A fr< * ne et dôcr>ration» en peplrr d'
tout genre. Venez nous voir avant d’allei 
ail eur*. To it ouvruge sere gsrmnli.

■KUAN» et LKBIKI X.

ARRANGEMENTS D’ETE Fonderie^ de Hull
i2isirMrssitt&&nsAa
SOULstos tonte* gortesd'ouvragee dan* la ligne 
de foaaerU. pièce» légère* on pesante* de toutee

pr.tlqn. onl . .«tMR5*rfsaBSSBKa““-
T. LAWSON

Bae Brewery. Hall,
Bae Georae, Ottawa.

‘ ____ POUB LA--------

Pleure, lea Heine, la Peau et le 
Teint en général

saires pou 
pays a’où 
phenson,
l'immigration qui s’ st occu é de 
l’affa re, eu conclut que Falleur, 
n’aya it pas été renvoya par *‘f Au- 
rania.” ne peut être renvoyé légale 
ment par aucun autre paquebot et 
qu’en droit son débarquement 
Etats-Unis est uo fait accompli 
jequel il n’y a plus à revenir,

lx:e entrepreneurs chargés de la 
ronatriiCiion du cbem n de f. r de 
H r- fo d, près de Bury, se sont en
fuis, laissant dei riere eux un grand 
nombre de créancier?, pa:mi les
quels plusieui» centaines de jour
naliers iialieus qui n’ont point tou 
«hé de gag s depuis le 1 *r août 
C es journaliers ainsi fuit très >e 
sont rassemblé* près de B -wyen iile 
et ont assailli les nouveaux journa 
tiers eogagés aujourd’hui par la 
compagnie. Comme on craint de 
nouveaux troubles, les soldais sont 
sous les armes.

LBERT [fln? Ile Clerk et Valleyfleld

™B»EErSElE'M15iNos chapeaux d’aotomoE
SONT ARRIVES

t Uii
TATEUK

' -----»I Ul.MDA------
j Rouse's Point. H. T., et Hotel 

Windsor GRANDE EXHIBITION
_AJsrisrxjEnLL£J

Agricole et Industrielle

<•.« firivèe : 288, roe de l'Eglise.
M gasm : 31, rue Deke. Chaud èr' *

Rèsidan
SERIES |

ANGLAISES ET Grind assortim-nr/i t è» bon 
marché.

-------4--------- -Portland et Old Orchard BeachUhonsie et Saint. 
« Ottawa

Gr n i* avcniage* dan* le* article» de toi
lette* poor mt'uieur . Tou 

velle. Vê etrente ■ e de-sou 
laine, $1. s ulemc.it, comp

UNIMENT 6ÉNEAÜ OTTAW A.

Du 24 au 2D Septembremmm
Hampshire.

ont 30 erra va tuccAe
Sewt Topique
remplaçant le , 
W*u sans dou-l 
leur ol ctiûtis du 
poil. — Guérison I 

- rapide et sûre 
i des MMU-ripu,, 
'JM pmulurum. 

Ecarts, Molettes. Veeelgon» Engorge- 
meoU des Jambe». 8uro*. Eparrlo*, *M.
Ph“Gt*EA0, t7S.mi îvHlrorl.Parle

R. A. McCORMICKNew-York et Boston
S PREPAREE dortofr* de 

ton. Billet* f» ur le* LIST!K DK PRIX el eutr»* in
i’ for.u. ti jii , *’« Irewter k

II. G.

*f« CHIMISTE ET DROGUISTE

76 RUBJPARKS
PrmMpesss peer médecins et famille* pr*

A STIC
pinceaux

VITRES,

MâcCUAIG.
Hc.: ré taire, Oïlawa.

CHAH. MAGEE,
P.éeident.PS°i5'àÜ?pïiwiw. A»111, Hue Rideau ^Gi5pglk>ÿiU|lilsiM i-M»ITM El fiRinii. Ottawa, I Août 188*.

OSH dk Ole «kCi
«ksst™ ““""i ,mi1 «*wjaeas, ™,,„iIl AB TIJ.ltMES T8 If HOMMES

BABJJJ.JtMIl.WTS
gMli’i ■



pas le bord du b 3lion on ne sait 
trop pourquoi et qui dan» moins 
de temps qu’il n'en faut pour l'écrire 
fut enlevé à une hauteur prodigieu
se dans les airs. Otait un jeune 
homme de 22 ans. Thomas J 
Wensley, qui demeurait au No. 107 
rue Chapelle ; il est difficile de don- 

idée du tumulte qui régna 
dans la foule, de l'excitation, de 
l’anxiété peinte sur toutes les figu
res, de l’émotion qu| empoignait 
tous les cœurs à la vue de cet hom
me se balançant dans l’espace tou
jours emporté par l’aérostat qui 
montait avec un» vitesse vertigi-

Bientét l-s regards des milliers 
d’hommes, de femmes et d'enfants, 
rassemblés sur le Parc, ne distin
guèrent plus qu’un petit point noir 
là où quelques secondes auparavant 
on reconnaissait parfaitement la sil
houette d’un être humain. Que 
d’angoisses en attendant le moment, 
qui ne pouvait pas tarder, de la 
chute de l’infortuné victime de sa 
propre imprudence.

Ije point noir va en grossissant 
graduellement ; ou le distingue

GRANDE EXPOSITION CUITES PROFESSION!.LLESPAS DE COUTER GRATIS!
Mais un bon ■lunlitl et à bon

tau relu. M. J. GORMAN, LL.B.,
OTTAWA (Svccefirvr de L. A. Olivier)

ivecat, Solliciteur, Notaire, Etc., #
------- BUREAU--------

Coin de» Rue» Ridean el Sussex 
OTTAWA, Ont.

Q un i voue Aie» nrene. vo » n# dé lr-z pas 
al.- luiit est p 61 pâlir de 11 b:s a.m„
jub<i 'iu noir l'ne tjoiine ntaiéier de pj. 
\ian e .'tiaude* ou t mile» de l'uiiu- -.iiod. 
Salade* en «rniitl.- y-iriétr. nine aped lUé.1 

C i ,<t • o-i r l"*v oimiM d in-, ilv» • .'ir-li 'id* el 
».-s naiiiiii lv imb ;e en K -ut-.i. v’e t le 
epnslephieiiHi-ciil.nl .,ue vous |h>iiY',z viii.s

sur la rue tieui»c ei jU--i:z par vousmême.
J XV. I.AXCTOT. Pmp.

G HO. NlcHOLeUX. Uc»Uurstcnr.

EXHIBITION DE

L’Association- Centrale
-----DÜ CANADA-----

ner une

BELCOÜRT & MacCRAKEN
A vereti, Preeurenrs, Xo!aires. Are.

ONTARIO ET QUÉBEC
Scot! h Ontario Chamber». Ot'awa, Ont.

Programme des Attractions
Jos.FOTtTIEE

CsiDuncul chaqae jour a 21rs. precises EPICERIE» KN OKMKKAL
Coin de»rue» Cumberland et Yor/.,Olluwa

m les épl'-crie- . th** 
■ li-sprix rxisoflUAblua. 

veau punie de uommer- 
bui i uncourngement du

O’Cara A Remon
h'onstan

et ni s de tuuies sorie-i 
Vên «ut d'ouvrir ne noir 
'•e m nussigue com pin »

iinf-nf en ninv» AVOCATS. SOLLICITEURS. 
NOTAIRES, Etc.

Bloc Hay. rue Sparks, Ottawa. Oat.
PRES DE L'HOTEL RUSSELL

Martin O’Oara. C. R.

Le oomit< des Att-actions 
me iiuivant pour ch»q 

semame de l'Exhibition :

nex le pro- 
dunmt la

MARDI,
, OUVBETUPE OFFI IKLLE Par Son Excel
lence^ le Gouverneur-tit-nér-ti, Lord Stanley of

1- CONCOURS DE VITESSE-$'0-( Jument» ou 
poulains) lti mains et plu*, une fois le tour du 
rond, arec voiture ne pesant pas moins de 
lw , meilleur trois dans einq. Entrée $».«•> 
chaque. <6 par cent au premier et par cent

23 MKPTEMBRfc.

AVIS SPECIAL E. P. REMON

McIntyre, Lewis & Code
Avocats, Solliciteurs et Notaires

'"Attention toute epéciale donnée aux alla 
commerciales.

Bureau : Au dessus de la Banque des Mar
chands, Ottawa.

Argent à prêter sur propriétés foncières.

A. F. McINTYRE. Solliciteur de la Banque de 
Montréal.

J. TRAVERS LEWIS 
que Union.

R. G. CODE.

A ant di-inén.igé dans 
? dTA u" l,*”l vin* vaste, sur la
Wri c iicoive, j'ai dé< idé «le 

Vul,i'ü mon assurlimeni

^«to-JL^^'ÎÎSÎLi.ïï
qui crée toujours une profonde seusition et q e 
1 on appelle " Zampillerastotion" consistant en 
sauts de 72 pieds à travers les airs et s< termi
nant p ir le plus merveil eux exploit drs temps 
modernes, c-lui de sauter dans l’espace, en exé
cutant force culbutes et s’étreindre l’un et 
1 autre dans l’air eu ayant les yeux band'-s avec 
un mouchoir. Levani n et Mc urmick a pa
raîtront aussi dans «eurs évolutions sur la double

*. CHEVAUX 55"CAVALERIE, le meilleur et 
[e plus agile à la charge, à être exibé avec tous 
les accoutrements de la cavalerie et conduit 
par 1rs officiers ou civilians en uniforme, une 
fois le tour de l’hippodrome ; premier $10,

(’Jl-nt n 'il!» en War. 
;, hr. tir «H 11 an*
1 p ri % roulant»
I afin d'érin
qui deai-vni île* 
mems rnuyoront mmu 
g ,x de venir me faire 
h n o yi»ile.

frniade
sonnes
monu-

maint- nant parfaitement ; le mal
heureux u’a pu tenir plus longtemps, 
il arrive au terme de son explo t 
plus téméraire que hardi ; il est

Solliciteur de Ban

Atelier drWarb’ r ai tira»il «le la l lie
GEO. McLAUELX, L. L B.. Unelancé dans l'éternité, 

masse inerte tournoie sur elle- 
même, encore nue seconde et cette 
masse vient s’abittre sur le sol,dans 
un champ en arrière de la rue 
Bank, à quelques arpents du terrain 
de l'Exposition.

Il est mort ! He is dead ! tel est le 
cri qui s’échappe de toutes les poi 
trines. En effet, longtemps avant 
sa chute sur le so’, le malheureux 
ôtait bien mort. L’événement du 
jour le plus vivement attendu avait 
ieté un voile de deuil sur l’éclat 
brillant des fêtes de notre Exposi 
tiun 1

R. BR3WN, Prop. *6 rue f ork.
AVOCAT, Etc.

Bnrean : 19 rue Elgin, Ottawa.Pritchard & Andrewssecond $.»
4. LES FAMEUX FRKR S RICE apparaîtront 

leur gigantesque exploit acrobatique pro
noncé être la merveille du siccie.

5. $»> -POUR U.N SEUL i-llEVAL fjumont ou 
Poulain) nans harnais, au-dcs-mus du •*> mains : 
n :e foie le tour du rondatto é à un sulky ; meil
leur trois dans cinq Entrée. $-1 chaque, le ) ra
mier devant recevoir TU par cent et le second 25 
Par cent.

J. P. FISHEE81 vous voulez, faire Ktampce en 
chouc. Scea 
pe» pour u 
étiquettes.

Chèques et Billet# ea 
cuivre et en acier.

Presse» a 
Méini riais.

Oiulllage pour Re 
Heur». Rouleaux, et» 

Ktampc» en Acier.

• AVOCAT. SOLLICITEUR, Etc.Réparer? Balances 

Inspecter vos Poids

pour la Cour Suprême, le Parlement e 
les Déparlementa Publiée.

Scottish Ontario Chambers, Ottawa On

CHAQUE SOI K DURANT LA SEMAINE. TAS" McLEOD. C. R.. Avocat. Cour» F<« 
1VJL «et de Québec. 13» rue Wellington,(lihri^teB^d’A^’ ** champion due Jongleurs et Equi- 

étonnanU d'agilité et ile^uxtérité08* erCKC:l
PHlLlON, VUIusionni-te frinçaiiet'e Nécro

mancien favori du public, dans sa grande exhibi
tion de magie.
Représentation»

t. le sou»-

McVeity & Henderson
PRITCHARD & ANDREWS AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc. A 

Agente pour la Cour Suprême et les Départe 
ment» Public».

mrncnnl<>a T^'lO^îir*.

1. COURSES EN CHARIOTS ROMAINS-Pre
mier tour (2 chariot» et » punies dans le con-

Z-JJKijfD DÉPLOIEMENT DE PIE 'ES PYRO
TECHNIQUES incluant “ La . i« venue,” 'La 

du Sud." " L’Auréole d’Ar.ent,” etc-, 
une demie-heure durant.

3-^COUttSES EN CHA

GRAVEURS EN GENERAL

No 175 HUE SPARKS
LB CADAVRE.

En un instant le cadavre est en
touré d’une foule éuorme ; .. 
veulent contempler celte victi 
d’une des plus affreuses destinées, 
la police tst impuissante à repous
ser les milliers de curieux 
Dousculent, se pressent et ve 
tout prix arriver auprès du 
vre horrib'ament -mutilé ; le 
heureux avait les côte» enfoncées, 
un bras cassé, les cuisses et les jam
bes lacérées, el les os se voyaient à 
travers de la peau,les boyaux étaient 
aussi à demi sortis du corps ; ce 
spectacle ôtai > horrible à voir et afin 
de le cacher au public on se hâta 
de recouvrir le cadavre d’uu drap 
blanc ne laissant voir que la figure 
qui à l'exception des'yeux qui eiait 
démesurément ouverts et tournés 
avait gardé sou aspect naturel.

Scottish Ontario Chambers, Ottawa, Ont
tou^ AVIS AUX

m
Taylor McVkity. Geo. F. Hsnderson.

AMATEURSa8PORT STEWART, CHRYSLER & GODFREYRIOTS ROMAINS—2e

AVOCATS. SOLLICITEURS 
Agent» pour la Cour Suprême et le Parlement,

Nous nvons ni tuclle'iicn' un nseorlinieut - om 
plei d'nriii, , a feu. ap.-Aiell* île pêche, article» 
de spor\ etc., ulu.

Envoie/ to re -vlrwne, n.ius vous enverrons 
al aligne ilhmréet no» listes de prix.

4. PROFESSEUR TOPLEY-Vue* stéréoscopi-

‘Les épée.* flumlioyanlc» du jardin 
de I Eden, ‘ Bombardement d’un fort Par dus 
tor.nileuni, etc-

6. LA FAMEU.3K FAMILLE ZANFPETTA, e-'n- 
sutant de Alexandre Zaïifn-tta, Emma Zanfrot- 
ta, Léo Zanfrotta, George Ziufretta, Effie Zun- 
(retta. Aimée Zanfretta, ilan* les PANTOMI
MES COMIQUES do Alexandre Zanfretl», in
titulées: “Les noces do l'homme gras." "Li 
squelette’’ et1 L s quatre amoureux.” dans les
quelles appaTaitront tous lus membres de la fa
mille Zaufretta.

Chubrei Union, 14 me Melealfo, Ottawa, Ont.
J. D. HUNTON & CIE 

334, HUI. Wlîl.l IXGIO.N, 334 McLeod Stewart
Godfrey

Chrysler

VALIN & CODEN.B.—Peiatares de toute» couleur», prête» à

Avocate, Solliciteurs, Etc.

BLOC EG AN, BUE SPARKS
__________ vlg-à-vla l'Hétel RusselL ________

PLOMBAGE
CHAUFFAGE etMERCREDI, LE 2# SEPTK.MIIRE 

1. PRIX DES TOITUltES
FERMIER5-$:n- Chev 

Promenade, la propriété U'exhibanU em 
ployés sur des fermes, et conduits par des 1er 
miwrs ou fils de fermiers engagés dans l’agricul 
ture ; deux dans trois, une fois le t ur du rond, 
attelés à des voitures n'excédant pas en poids 
26V Ibs. Les chevaux devront appartenir aux 
exposants depuis au moins deux mois 
date da l'Exhibition. Entrée. $3 > , le premier 
recevant 75 hour cent et le second iniurcent.

^CORMICK* Dii L'AIR’ LEVANIAN ETMc-
3. POUR LES TANDEMS-Meilleurs chevaux 

pour les tandems et attelages doubles ; élé- 
cord6 S»vite98u' el°.' etc I'rem,tir- «‘D ; se-

4. JLgsS FÂMKUX FRÉPES RICE. ACROBA
TES

». $5>—Pour une paire de che aux de longue 
route (juments vu poulains), au desso ,s de Iti 
manu*, une fois le tour du rond, attelés 
sulkie, m iileur 2 dan*-I. Entré». lu pre 
nxier recevant 75 pour cent et le second 25 pour

6- VAL- VINO. LE CHAMPIO 
G LEURS ET KQU1LIBKLSTKS.

7. PHlLlON, LE tilt 
FRANVAlà.

Bradley Si SnowF. G. JOHNSON & CIE
AVOCATS. SOLLICITEURS pour la COUR 

SUPREME, NOTAIRES, Etc.
R. A. Bradley.

relis de chauffa
nt travaux ea

en cuivre. Valve», Inspira

Ingénieurs et poseur» d'eppa 
«c<\ ne tuyaux en fer, en plomb

Uhantcplenre» 
teurs el Bouilloires.

Wrenches. Asbestos, Caoutehouc. nettoyeur# 
de IoIhi* nslionAl

P euti c pour recevoir les tuyaux a vapeur# 
les boEilioiios.

Lieux d’Alsem e. Evier» et bain», etc.
ertuvee eu “Canada Plaie" et tûlegal»

avant la A. T. Snow.
UK QUE DIT LK PROFESSEUR.

L<e professeur dit que la descente 
n’a pas duiô plus de une demi 
minute, le ballon avait atteint uiir 
hauteur de bUO pieds lorsque !■ 
malheureux lâcha prise. Il le vit

Argent à prêter à 6% avec privilège de rem. 
bourser en aucun tempe.

GUNDRY & POWELL
Vanin*».

-üir-Agiaegpour engins de Pease 
ali- chaud.

Avocat#, Solliciteurs, Etc.
AaSNTT POUR LA Cour Suprxmk et lis 

^ DEPARTEMENTS

Bureau : 25 rue Sparks, en face de l’flotel Russel
F. C. Powell*

descendre Les pied» eu bas puis loul 
à coup sonJ chapeau tomba et lui 
môme commença à tournoyer dans 
l’espace. L’aôrunante u’a pas voulu 
lui parler de peur de l'effrayer ; il 
ne l a pas non p1us ent ndu dire un 
seul mot ni articuler un seul cri. 
On transporta le malheureux aussi 
tôt après qu’on l’eût trouvé gisant 
suv le sol dans une résidence adjoi
gnant le lieu de la chute fatals et 
bon gré malgré la foule se disperse 
tranquillement, le plus grand nom
bre se rendant à une certaine dis
tance plus loin où venait de descen
dre sain et sauf le professeur Wil 
liams, à l’aide de sou parachuta

Ce dernier n’est pas à blâmer il a 
pris toutes les précautions possibles 
et a même crié à plusieurs reprises 
à l’infortuné Wensley de lâcher 
prise avant qu’il ne soit à une hau 
leur trop considérable.

Un petit garçon de douze ans, 
Joseph Joly a aussi failli devenir 
victime dé son ttrijirudence; lui 
aussi fut enleve à quelques pi 
terre et put heureusement ê 
tenus par les spectateur» qui le sai
sirent par les pieds.

La descente du professeur se fil 
alors qu’il se trouvait à une hau
teur de l"2u0 pieds ; il vint prendre 
terre près de la Dame St Louis. Ii 

moment à se lan

6C8, RUE SUSSEX, 658
/jrthur W. Gundry

Kn face de la rue George.N DES JON-

iijUiil.NS, KIDD â RUTHERFORDAND ILLUSIONNISTE

BONNE NOUVELLE-' A » Mellâcéleur*. Aolniree, etc.

Suprême, le Parlement 
mis Publics, eto.
— e

— ARGENT A PRETER —

jttlsh Ontario Chamber». Ottawa 
Kemptville, Omario. 

du «xi» Geo. K. Kidd
A I.KX. C. Ruthehford___________

1 F. LEMIEUX
Wi»'i\ Mil il i «ur, etc. Agent pour la Coo* 

me. lo Parlement et le» Départe
ments public».

: Tl « Hue N|i»rk«, Ottawa.

po'ieuieJ'ai lo 
breusi

palsir d'annoncer à 
t'» pratiques que j'a1 fait i’acquigi 
magnill >ue carrcasequi surpasse tout 

a Ottawa. J invite le publi 
voir avant d’aller ailleurs.

mes no

Programme de l’après-midi ce qu’il y 
venir me

c à Uu.ewux : dco

Ioiin ilo
MOIHH LBFmxl

No 163 Rue St André.Le £ût 1« plus merveilleux des 
temps modernes

UNE CHUTE DE 6,000 PIEDS

-M-88-Gm

POUR VOTRE

PHOTOGRAPHIE Dr FISSIAULTL’émouvante aaaen«elon eu ballon ae 
terminant par une de**«ent* d« 

à la lerre avec un 
parachute.

Le plue terrifiant apeetacle en plrl 
dont le monde ali été témoin.

— ALLEZ AU — ------DENTISTE-------

I I.I.X do HUES RIDEAU et SUSSEX
------OTTAWA-------

S T TT 3D 1 O
Heure» de bureau : de 9 à 8 heures.

edu de NAPOLEON BELDGER 
140—— RUE SPARKS--------140

OTTA. WA.

Alihe LETCH, 43ü nie WellingtonMERCREDI NOIR. 
SEANCE commençant a 7j heures; 

1. COURSE

Pour la vente des corner» dit» Star 
1 ni 1*1 et autre» genre».

Lin je de corps confectionné sur commandeKN CHARIOT ROMAIN.—1er

a. VUES PRISES PAR TOPLEY-La Côte 
du Parlement en itto; la Chaudière : l’An
cienne Barrière do Péage i n 1810 ; la t'ô e 
un Parlement en 1888 ; la Chaudière en 1888; 
la Barrière en 188U et plusieurs autre» vue».

4 UIIKTKZ VOTRE PAIN,
‘ * VlKNNK. à la Hou la,
LhK. p oprieialre. Pain a 9 cent»

t Id-----«UK DA' HOUSIK------216

TARTE#, PAIN DC
II sera heureux d'y recevoir see amis et 

le publ c en général.
ngerle Union, U.

3. COURSE EN CHARIOT. ROM AIN—-dômea songé un 
dans l’eapace avec son parachute 
avant d'êireà une hauteur trop pro
digieuse mais il risquait lui-même 

ue l’homme ne contrô 
on, c'est tout le cou-

Visiieure toujours bi- nven e !
Saliefaction garantie ! M‘'"COLLINSL,™,c™?Lja

JEUDI, 27 SEPTEMBRE. . .KM CT Ml-UKl' U ARlIt:|.âut DE MODE A TREE 
u*» fWX. *lrt rue Wellington, Ottawa.Prix modérés !

l.-t'O— Pour toot cheval de propriété 
privé (jument ou poulain) qui au molnadeux 
mol* avant la première semaine de 
bre 1888 n'a été que cheval de route; pès 
tear du buggy, 2o0 livre», condition», 2 dan» 
3 ; chaque Iule le tour du rond, Entrée; $5 ; 
premi r, 76 n. c. et second, 25 p. c. de prix- 

No- 2.—LEVANIAN ET McCORMICK, DANS 
LEURS JONGLERIES, LEti YEUX BANDÉ „ 
A PIEDS EN L’aIR.

N0.3-S8U-RRIX . ES FERMIERS—Pour che
vaux non dresse» appartenant réellement à des 
exposants et devant être menés par des fer
miers; pesanteur 150 livres ; les chevaux de
vront appartenir aux concurrents depuis au 
moine deux moi». Le tour du ring. Entrée, 
$3 ; prem er 75 pour cent, second 2"> pour cont. 

No. 4--LES FRÈRES RIVE JEUX aURU.,A- 
TlQUEi ENTRE TERRE ET CIEL- 

No. 5—#60.—Pour tous étalons, 15 mains et plue, 
et sain, sous harnais, ayant ét1 utilises au moins 
dix fois durant la saison de 1886 ; deux tours du 
r nç, 3 dans 6, Entrée. #6, 
cent, second 26 pour cent,

JEUDI SOI K, 71 HEURES.

K V CHARIOT R OXHIN-lor tour, 
mé de prouesses étonnantes- Huit che-

JVe craint pan la concurrenceueptem lohn Kerriganper cam 
le bal

sa vie 
le pas H 
traire qui a lieu.

1.6S reste» mortel» de la victime 
ont été tramporlé», hier soir, à la 
résidence de la famille, rue Cha
pelle. Le défont était le seul fil» de 
Thomas James Wineley, ingénieur 
dee Travaux Publics. Un s’imagine 
la consteruatioo qui régna dans la 
maison à l’arrivée du triste cortège.

Diveise» rumeurs out prie cour» 
à l'occasion d • C*U* horrible tragé
die ; quelque» uns croyaient que 
c’était un mannequin et trouvaient 
la farce un peu haeâ’dée ; d’autre» 
s’imaginaient que cette homme ôtait 
celui qui lançait le parachute à 
l’aerouaute et qu’il desetndait eli
mite avec le ballon } d’autre» en
core assurent que le défunt avait dit 
bonjour i plusieurs de ses ami» et 
qu’il avait promis d'accomplir un 
exploit qui ne a'étgit jamais vu à 
Ottawa. C’est malheureusement 
ce qui est arrivé.

Les funérailles de la victime ont 
eu lieu à 2 heures aujourd’hui au 
milieu d’un nombreux coucou t» 
d’ami» de la famille affligée si cruel
lement Le comité de 1 Exposition 
s’est chargé des frais funéraires.

Durant toute la soirée hier le 
thème des conversations a éié ce 
malheureux accident arrivé sur les 
terrains. La triste nouvelle s’est 
répandue comme une traînée de 
pourdre et a jeté u» émoi général 
non seulement sur le Parc mais 
dans toute la ville où l’on parlera 
longtemps de ce tragique èvèue 
meut

-----PLOMBIER SANITAIRE------

AVIS -pvvi.ilvmvni roc■ommnndé pour le posage de# 
refis de chauffage.

No ÎOG Rue LYON
Le public est invité, quan 1 il pas

sera sur la rue Sussex, à s’arrêter 
au No. 512 afin de se procurer une 
bonne paire de Chaussur-s d’Au- 
to-nne à des prix excessivement 
réduits. Nous voulons, d’ici an Jour 
de l’An, vendre tout le stock que 
nous avons actuellement en mains.

P. FARRLLL,
No. 512, rue Sussex,

CHS. DESJARDINS
• AUKNT D'AüHURANOK KT COURTIER

llotol Kussell, No 26 rue Sparks
-----OTTAWA-----

lieprésente la CITIZEN, départements du 
M'U. la v ie e. des Accidents; aussi Agent 

plusieurs Compagnie» Anglaise# 
de premiere claaet

O
premier 75 pour

Capitaux réuni» : « - - $40,000,000COURSE
nrrsv

2. 01TAWA NOUVEAU ET 
magnifiques. Bâtisses Publiq 
rivière et des montagnes-

S. COURSE EN CHARIOT R0MAIN-2ième 
tour- Quatre ehev.iuc à chaque chariot. 
&MîIgK ^^j^kLA et le fameux rROF. Sl'u-

4. LE CELEBRE ZANFRETTA - Partomine, 
jeux acrobatiques et marches sur éch*ssv,<.

and de Boyaux à Incendies et tonte# 
espece* de marchandise» en caoutchouc, corn- 
mandées reçoivent une attention immédiate.

M. I»e«|*nl|iia donne nue atlealloa 
Ionie sprsinie an* affaires d’aeanranee

Ottawa.AN IBN—Vues 
ue», Scènes de la

Demande. De bons et éne 
agents dans le» environs d’Ollaws. 
libéral. S'adresser Ferme e; laiterie 
Roche-8ler, Hooker, Brown tt Cl#, Brightoe

Salaire
dn J. STEWART

Arpenteur provincial et ingénieur efrll, bureau 
audessu* de la pharmacie MacUarthy.

284 —Rue Wellington, Ottawa,—284
VENDREDI. 28 SEPTEMBRE.

L COURSE DE CONSOLATION.
2. MBtuVKILLE EN BALL >N !—Une de.-c-nte 

de e,'XX) pied» avec un parachute. Le »i»eotacle 
le plus émouvant qu il soit possible d'imaginer.

3, LES FAMEUX FRERE» RIVE, dan, 
série de jeux choisie.

AVIS LAURhNT DUHAMEL
ETAL D.- MARCHE BY.

4. VAL-VINO. L-i FOI DBS JONGLEURS- 
A PHlLlON,

FRANÇAIS.
VENDREDI SOIR, 7} HEURES.

Je souBsigné, donne avis que je ne serti 
responsable d’aucune dette cont actée en 
mon nom p r mon épome, Mde Louis Rio- 
pelle, à da'er de ce jour, 14 juillet 1888 

LOUIS RIOPELLB. 
Eardley Township

duAne0rch^d"ottawPleE d”S mel,,e°ree viande# 

t bien l'honorer  ̂leur

LE CKLÉoRE ILLUSI0N1STB

pratique» qui voudron 
bienveillant patronage.1- CO RSR EN CHARIOT POMAIN-ler tour, 

oh les.cheraux vont eu pas et nés à nés,
2. Feux et fus es sous la direction du PROF. 

HANDS, l'habile pyroteohnicien- Nouveautés, 
devises, mécanisme des plu» parfait»

S, UvCRSK EN CH,RluT ROM if»—2ième 
tour. Grande coures infernale pour clore cette

W. E. BROWNA VEINDRE. un piano le 
classe stra vendu à bon marché 
conditions très faciles, 
mèio 279 rue l’Eglise.

H à de# 
b'adresser an nu- MANUFACTURIER BT MARCHAND4. VUÊB DE TOP LEY—Ottawa ancien et nou-

6.dirigé parle PROF, 
e. lkbzaN frettas.
7- GRAND*CELEBRATION FINALE.
R. C. W MaoCUAIG.

Seerétair ê

CHAUSSURES EN CRUS!
On demande un jeune homme, ex

périence en march»ndisee sèche# on cbe- 
F1L8,

e A transport# eon établissement an

No 61, RUE RIDEAU
• U 87-» (Port# voisine de M. Wall, épicier

Aid. J- ERRATT.
Président | N. FAULKNER et

JIUbl,"27 SEPTEMBRB 1888
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LES CH1F1

‘•Et la Cinq' 
nonne, le 

chant*!
» ;

La maHe de 
tent des moncei 
lection d’hier, 
tri-tes comme d 
novembre, rr.aii 
u-urs sont en ] 

Le ocq du i 
ble adversaire- 
temps qui coui 
V» passé av^c d 
que le bipède s 
à chanter. Ci 

souvent
certain tem 

Le vote

Quartier 8t J» 
“ St Lo 
“ Ste M

Majorité pour 1 
Le soir, ce f 

s’en est vu ran 
quatre ht uree, 
tn face des coi 
M. Poirier, ét» 
tendait avec it 
la votation. 1 
tains de la vie 
parte ut des ma 
M. Poirier. 1 
née. Chaque - 
majorité pour 1 

Le désert se 
mité de M. Poi 
ne faisait 
M. Lépine. 
doute pose 

• triomphé, M. 
majorité de 6fi 
libéraux qui en

qo=

ible.

L’hon. M. Chapleau a défait d’uu# 
ète la trinité :façon cruelle et compl 

Laurier, Mercier et Poirier.
M. Lépine a ramené Montréa’-Est 

aux saines traditions de la grande 
politique vraiment nationale et M. 
L. O. David vient d’essuyer une dé
faite qui lui ôtera toute velléité de 
revenir dans Montréal-Est.

Conservateurs, vous voyez qu’avec 
du travail, la victoire peut revenir 
et rester à vous.

Ne laissez donc plus la gent na- 
tionarde voler les élections.

Agitez, organisez, tenez-vous unis 
et avant douze mois la barque de 
MM. Mercier, Trudel et Cie. sera 
coulée à fond.

Hourrah 1 Hourrah ! ! Hourrah ! ! 1

\
Majorité de Lepine C85 voix

Triomphe de l'hon M.
lhapleau

I.e gouvernement federal n»u- 
tenu liant eon «le»aven !

LE BIELLINME A L’EAU !

Hourrah !
La lutte gigantesque que nous 

avions entreprise dans Montréal- 
Est a eu le dénouement que notre 
cause méritait. M. Lépine est élu 
par l’impisante majorité de G85 

Tout ce qui s’appelait libéral ou 
nationardjS’était jeté dans la mêlée.

Les journaux rouges et castors 
semaient la calomnie, l’injure, le 
libelle.

Toute la clique corruptrice de M. 
Mercier s’était portée, poches plei
nes, sur le théâtre de l’élection.

Le ban et l’arrière ban de nos en
nemis y avaient été envoyés.

Le gouvernement provincial avait 
fait de cette élection une affaire de 
vie ou de mort.

L’honorable M. Laurier avait 
présidé lui-même à l’organisation.

Mais cela n’a pas empêché la vic
toire de pencher du côté de notre 
parti qu’elle aime tant à favoriser. 
Elle a été complète, brillante, écra
sante.

La Protection a reçu une sanc
tion nouvelle.

Le désaveu des lois Mercier par 
le gouvernement d’Ottawa a été ap
prouvé.

Le Riellisme a été enterré pour 
toujours à mille pieds sous terre.

Le projet d’union Cvinmerciale a 
reçu une échancrure qui lui ôte 
toute physionomie possible.

La politique suivie 'à l’égard du 
Pacifique Canadien 'est soutenue 
avec enthousiasme.

La grande coalition ouvrière 
conservatrice a vaincu et terrassé 
la coalition libérale-nationarde.

Ça ôté un duel terrible, un duel 
à mort et le gouvernem nt M rcier 
y a reçu la première d s blessures 
dont il mourra.

Il est attaqué dans ses parties les 
plus vitales. Le vote d’hier, c’est 
le commenctment de la fin.

Le siège des Cartier et des Cour- 
sol n’échoiera pas à un adepte de 
M Mercier.

M. Poirier ne viendra pas assou
vir ses vengeances mesquines con
tre l’hon. M. tihapleau.

L’hon. M. Chapleau, voilà l’hom
me à qui revient en majeure partie 
la gloire de ce beau dénouement.

C’est lui qui, a choisi et fait ac
cepter la candidature de M. Lépine.

C’est lui qui, faisant de cette é ec- 
tion sa chose propre a été constam
ment sur la brèche, attaquant, dé
tendant et toujours en avant comme 
véritable général d’armée.

Cette victoire éclatante est un 
fait d’armes qui comptera au nom
bre des plus brillants qui aient mar
qué la carrière de l'hon. Secrétaire 
d’Etat. Jamais il n’a parlé avec au
tant d'effet et d’émouvante éloquen
ce que durant cette lutte ; jamais 
plus habile stratégiste politique a 
guidé des bataillons si nombreux.

Il est parti pour Montréal-Est 
avec la ferme intention de vaincre 
et il a vaincu.

He was bound to conquer !
La Patrie et tous les journaux ont 

crié sur tous les tons : “ Electeurs, 
si vous votez pour M. Lépine, vous 
votez pour l’hon. M. Chapleau. C’est 
son candidat 1”

Eh bien oui, c'était s in candidat 
et le peuple a voté pour M. Lépine 
parce que celui-ci était patronné 
p ir le Si crétaire d’Eiat.

Quel triomphe pour ce dernier ! 
quelle rude défaite pour la meute de 
ses ennemis.

Il a dû y avoir des grincements 
de dents, hier soir, dans le camp 
rouge.

Qu’elle figure doit avoir M. Mer-

Aura-t-il le courage maintenant 
de faire des élections générâtes ?

Quelle panique chez nos adver
saires ! Quel enthousiasme parmi 
nos amis ! !

Le peuple est avec nous. M. Mer 
cier s’en va à la dérive.

C’est une grande et belle victoire 
pour l’honorab e M. Chapleau qui a 
su, à la fois, battre à plate couture 
le gouvernement Mercier et faire 
une fois de plus endosser la politi
que fédérale par la plus grande di
vision de la Puissance.

C'est un beau triomphe pour M 
Lépine, ce jeune et intelligent ou 
vrier-typographe-journalisie qui, 
nous en sommes parfaitement cur
tain, va faire Liés bonne figure aux 
Communes.

C’est un magnifique début pour 
la combinaison ouvrière-conserva
trice et un écrasement des mieux 
conditionnés pour l’alliance libéral $- 
nationale.

Cette victoire est significative.
Le gouvernerai nt d’Ottawa a 

battu celui de Québec 1

L’EXPOSITION DE 1888
20,000 personnes présentes.

L'ascension du ballon.

UN JOUR UE DEUIL.

Un homme fait un 3 chute d'une 
hauttur de 800 pieds.

Panique parmi 1» feule.

Le département des Beaux Arts 
fait l’adrn ration des visiteurs à no
tre Exposition Centrale.

Nous avons vu là des chefs-d’œu
vre que n’auraient pas refusé de si
gner tes grands maîtres de l’art.

Ce sont des scènes de tous genres, 
c’est la nature, la vie fixée sur la 
toi'e. Les visiteurs et surtout les 
connaisseurs ne se lassent pas d’ad
mirer ses tableau!, ces esquisses, ces 
dessins qui feraient l’ornement des 
plus belles galeries.

Dans le même département il y a 
des vases en porcelaine peints à la 
main, des assiettes et des gravures. 
La photographie y occupe aussi 
un large espace üe même que l’ex 
position de minéraux qui sont pla
cés de manière à permettre aux vi
siteurs de les examiner avec soin.

Près de la porte d’entrée est expo
sée la coll etion de monnaies et 

Campeau 
qui vaut assurément la peine d’être 
mentionnée car c’est la plus consi
dérable collection du genre encore 
exposée à Ottawa. Les diverses 
pieces sont arrangées avec une rare 
symétr.e.

médailles de M. F. R. K

#**
Dans le bas ue la bâtisse princi

pale se trouve le département rô-er- 
vé aux pianos ; c’est le lieu de l’har
monie par excellence. On y voit 
des pianos de toutes les mannfac-

MM Uowe y ont un bal étalage 
de peintures de toutes sortes.

Plus loin se trouvent les corsets ; 
il y en a pour tous les goûts, croy
ons-nous.

Les poêles exposés par M. J. R. 
Esmonde sont les plus beaux qui se 
puissent voir ; il semble qu 
bon se chauffer prèidecesDi 
fer et en nickel.

Le département des réfrigéra
teurs est des plus complets. 11 en est 
de même de celui des coffres de sû-

'il fait
joux en

Si nous remontons à l’étage supé
rieur nous ne pouvons passer tous 
silence les superbes objets en cuir 
qui sont aussi le travail de doigts 
délicats et que h s co inaisseurs ap
précient â ltur juste valeur.

Et les fleurs en cire, les couron
nes, les ancres, les croix, sont elles 
assez b lies ! impossible de ne nas 
mentionner les ouvrages eu ena 
veux qui sont nombreux et des plus 
beaux. Combien en passons-uous 
de ces élégants petits riens qui ne 
déparent pas les plus beaux salons ? 
Que d’anii-rnacassats, de garnitures 
de fauteuils en dentel.e, aux cou
leurs brillantes, peintes à la main, 
en satin, en fil brun et d’autres bel
les choses dont la mention serait 
tiop -longue. Nous tu tneo iou- 
nons que le dessus du pa 
que d’autres < xhib.ts de 
faire conn; lire !

nier mais 
valeur à

**#
La foule qui se pressait sur les 

terrains, hier, peut être évaluée à 
20,000 assurément; chaque ponce 
du vaste terrain était occupé, c est à 
peine si la circulation était possible, 
la grande estrade était littéralement 
encombrée de spectateurs— elle 
peut eu conteu.r 2,000—qui en ont 
eu pour leur argent.

Le piogramine des courses et au
tres jeux athlétiques et acrob itiques 
a été rempli à la lettre. Les spec
tateurs ont applaudi une fois de 
plus l’intrépide Levaniau dans sa 
marche sur un câble tendu à 60 
p.eds d-; hauteur avec uue f.mme 
sur ses épaulés.

La danse sur les échasses, sur la 
corde volante, les exercices péril
leux dans les trapèze aériens les 
évolutions sur la :riple barre hori
zontale ont fait l’admiration de plus 
d’un spictiteur On a applaudi à ou
trance les audacieux acr.ba.es.

#*#
L’après midi d’hier devait donn.*r 

des èinotio is, le pr. gramme annon
çant la detc nte d’uu ballon à l’aide 
d'un parachute de l’aé rouan te Wil 
liams. Cet évènement qui était at
tendu avtc la p us vive iinpatitnce 
par les milliers de spectateurs pré
sents a eu un fatal dénouement. 
C’est notre pénible devoir aujour
d’hui d’avoir à enrég-slrer une de 
C' s tragéd es qu’un homme ne voit, 
heureusement, qu’une fois dans sa 
vie mais dont le souven.r u’en reste 
pas moins profondément gravé, tant 
le spectacle eu est horrible.

Au moment du départ du ballon, 
vers les 5 heures et quart alors que 
le professeur Williams avait déjà 
un pied dans ea petite nacelle il cria 
d’une voix forte à tous ceux qui 
avaient aidé à retenir l’immense 
ballon en position de s’éloigner ; on 
obéit à cet ordre à l'exception d’un 
seul—un malheureux qui ne lâcha

l

JEUDI, 27 SEPTEMBRE 1888.

ACTUALITES

Demain jour de congé civique notre 
journal ne paraîtra pas. Nos employés 

visiter les terrains de 
et jouir

nous publions le programme 
colonnes.

L’honorable M. Carling ne sera de 
retour que samedi.

pourront ainsi 
l’Exposition du festival dont 

dans nos

La protection oat victorieuse depuis 
1878; le riellisme est en ruine après 
deux ans de vivotement.

I Effets de la Protection :
Les filatures de coton de Kingston 

ont reçu de nombreux ordres do Chine.

M. Lépine s’étant déclaré pour la 
prohibition des liqueurs, les cinq cents 
hôteliers de Montréal-Est ont travaillé 
et voté contre lui. Et pourtant quelle 
belle majorité en dépit de cela !I

A partir do deux heures hier l’après- 
midi, M. Lépine a toujours eu la majo 
rité. Par suite d’erreurs, do confusion 
et d’abstentions forcées, M. Lépine a 
perdu plus do 8L0 votes.i

M Poirier, qui n’éfait plus traduc
teur, ne sera pas député tandis que 
l’hon M. Chapleau jouira d’un prestige 
qui continuera à faire jaunir de ragîet 
de jalousie scs infortunés détracteurs.

Pauvre M. Beaugrand l Pauvre M. 
Trudel ! 1 quelles longues figures ils 
doivent avoir co matin. Ils ont perdu 
lour dernière illusion ; le riellisme est 

le prestige de leurs journaux,mort et

L’organisation do M. Lépine a été 
malheureusement incomplète, plusieurs 

qui .lovaient le représenter aux 
poils était absents. Mais à l’arrivée de 
l’hon. M. Chapleau, à 10 hrs, toutes les 

été corrigés et I» victoire a

de ceux

erreurs ont 
été assurée. C

Un mort national s’est présenté hier 
pour voter au poil de la Place Papi-

tatant son décès sur la liste électorale. 
Le défunt n’a pas été découragé et il a 
juré qu’il n'était pas mort.

L’otficier-rapporteur, M. Denis, a 
naturellement enregistré son vote.

On lui a montré une note cons-

Nos bureaux ont été longtemps rem 
plis, hier soir, de personnes anxieuses 
de connaître lo résultat dans Montréal- 
Est.

Lo plus grand enthousiasme a ré 
gué. Des télégrammes de félicitations 
ont été envoyés ü l’honorablo M. Cha
pleau et à M. I -épine.

lies libéraux, vers quatre heures, 
ont vendu la peau de l’ours avant de 
l’avoir tué. Ils ont commencé à faire
des préparatifs pour leur....... triomphe.
Ce ne sera pas perdu; avec un peu de 
noir par-ci par-là ça servira aux funé
railles.

A onze heures n.m. tous les libéraux 
réclamaient une majorité de 600 voix ; 
à deux heures, ils s'en donnaient une 
bien modeste do 1800; àquatre heures 
ils consentaient à n'avoir que 600 voix 
do majorité ; mais les additions, après 
einq heures, troublaient étrangement 
leurs calculs.

?

I

Vers midi, on a fait une découverte 
inouïe dans les annales des eabaleurs. 
Trois constables ac sont rendus dans un 
haut de maison de Montréal-Est et se 
sont trouvés dans la chambre de toilette 
des télégraphes. On aurait dit une vé
ritable troupe d’opéra, qui se préparait 
à entrer eu scène, sous la direction 
d’un marchand influent du quartier, 
qui à chaque élection s’improvise zm- 
pve&sario.

J-a chambre était garnie d’habits, de 
costumes, de barbes postiches, lunettes, 
gants, et tout l’attirail qui peut faire 
d’un chenapan, à qui on paie quelques 
dollars) un votant respectable en appa-

Cette apparition officielle a mis le 
désarroi dans la troupe. Les télégra
phes ont déserté et ont transporté leurs 
quartiers généraux dans un autre local. 
Malgré la vigilance de la police, des 
aeents et des citoyens, un grand nom 
bre de ces êtres ont voté pour Poirier.

Il est d’ailleurs reconnu que dans l'é
lection do 1886 les rouges ont fait pas
ser au-delà do 400 télégraphes ; dans 
l’é’ection municipale du quartier de 
Montréal-Est, les mêmes meneurs en 
ont fuit paaser 300.

:

Los manœuvres des libéraux sem
blent avoir eu leur effet dans le quartier 
Ste Marie peuplé presque exclusivement 
d'ouvrier*. Ces électeurs changent 
presque tous les ans de résidence et la 
plupart sont généralement dans un 
grand embarras au sujet du poil dans 
lequel ils doivent voter. On sait que 
depuis que la lutte était commencée, 
chaque parti avait eu la précautio 
voÿer des cartes électorales aux 
teurs, surtout aux partisans, leur indi
quant où aller voter.

Les rouges, en désespoir de cause, 
ont inventé un stratagème qui a empê
ché la population ouvrière de voter. Ils 
ont distribué aux partisans de M. Lé- 
pine des cartes semblables à celles de es 
dernier et conseillant aux électeurs d’al
ler voter à d’autres poils. De sorte que 
la plus grande confusion a régné dans 
les poils du quartier Sainte-Marie en 
particulier. Les ouvriers qui n’avaient 
qu’une heure pour aller voter et pren
dre leur dîner elierohaiont à quelques 
poils, puis s’en retournaient sans voter. 
Un tiers dn vote ouvrier de oe quartier 
a été perdu de cette façon pour M. Lé-

éleo-

pae.

n

I
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TES PftOFESSlONfcLLES

. GORMAN, LL.B.,
,Svcce$te\.r de L. A. Olivier)

i, Solllclleir, Refaire, Etc., #
------ bureau-------

n des Rues Ridean et Sussex 
OTTAWA, Ont.

I0URT & MacCRAKEN
al', Procureur*, Notaires. *e.

ARIO ET QUÉBEC
b Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

2ara St Remon
AVOCATS, SOLl.ICITEURS, 

NOTAIRES. Etc.
lay. ras Sparks, Ottawa. Oat.

P H ta DK L'HOTKL bvbsell 
n O'Gara C. R. E. P. Remon

ityre, Lewis & Code
’ocats, Solliciteurs et Notaires 
ion toute spéciale donnée aux afla 
u Au dessus de la Banque des Mar- 
t a prêter aur propriétés foncières. 
:INT YRE, Solliciteur de la Banque de

LEWIS. Solliciteur de la Ban

. McLAURLX, L. L B.
AVOCAT, Etc. 

au t 19 rue Elgin, Ottawa.

T\ PISHEE
VOCAT. SOLLICITEUR, Etc.
>ur la Cour Suprême, le Parlement s 

les Départements Publics, 
i Ontario Chambers, Ottawa On

LKOD. C. R.. Avocat. Cours Fidéralei 
le (Juôbcc, 13# rue Wellington,um

reity& Henderson
0CAT8. SOLLICITEURS. Etc. A 
our la Cour Suprême et les Départe 

mente Publics.

ih Ontario Chambers, Ottawa, Out
G KO. F. UKN PERSON.

RT, CHRYSLER & GODFREY
lVOCATS. SOLLICITEURS
lur la Cour Suprême et le Parlement.

Union, 14 rat Metcalfe, Ottawa, Ont.
> Stewart F. H. Chrysler 

J J. Godfrey

LIN & CODE
vocale. Solliciteurs, Etc.

EGAN, RUE SPARKS 
rls-à-ris l'Hôtel Russell.

idley It Snow
9. SOLLICITEURS POUB la COUR 
JPRBME, NOTAIRES, Etc.

A. T. Snow.

i prêter à 6% avec privilège de rem- 
. aucun tempe.

DRY & POWELL
ocels, Solliciteurs, Etc. 

e la Cour Supreme et les
DEPARTEMENTS

i rue Sparks, en face de Motel Russel
F. C. Powell*W. Gundry

S. KIDD 4 RUTHERFORD
Nwiiivàieui*. Molaire*, etc.

"ir Ih Cour Suprême, le Parlement 
a Du parlementa Publics, etc.

.KGENT A PRETER----

Scottish Ontario Chambers, Ottawa 
Kempt ville, Ontario.

JIHUXS GEO.
■V I.KX, C. Ruthehfurd

F. LEMIEUX
itH 'i.êur, etc. Agent pour la Cour 
ne. lu l'nrlement et les Départe

ments publics.
t Tl % Une Ngiark*. Ottawa.

FISSIAULT
-----DENTISTE------

s Kits l{| UE Al et SUSSEX
-----OTTAWA------

» bureau : de 9 à 8 heures.

£TCH, 435 rue Wellington
uur la vente des corsets dits Star 
1 a«l»l et autres genres.
corps confectionné sur commande

: VOTRE pain, tartes, pain de 
nk. a lu Boulangerie UaloR, D,
ieiaire. Pain h 9 cents 
-RUE DA' HOUSIB---- 216

OLLINSÆï’S^
ll"U6T ll'ARTIULltS UK MODE
•ti» rue Wellington, ott

il Kerrigan
LOMB1KR SANITAIRE----
■ i recommandé pour le 
Appareils de chauffage.

posage des

00 Rue LYON

DESJARDINS
D'Assurance et Courtier

tssell, No 26 rue Sparks
---- OTTAWA-----

la CITIZEN, départements du 
ie si des Accidents ; aussi agent 
isieura Compagnies Anglaisée 
de premiere cl

*

réunis : - - . $40,000,000

de Boyaux
n arc hand! ses en caoutchouc, co: 
oi vent une attention immédiate.
Njardiasdesnesae attention 
ale «ni a flaire* d’assurance

à incendies et toutse

. STEWART
•ovincial et ingénieur civil, bureau 
| de U pharmacie MacCarthy.
Wellington, Ottawa,— 284

îfcNT DUHAMEL
T AL D - MARCHE BY.
Ottaw P1*K de8 mellle°ree vlandee 

cisses, etc. Comme paMe passé, 
se fera un devoir de satisfaire lee 
i voudront bien l'honorer de leur 
patronage. 118 87-88

BROWN
LCTURIXR et MARCHAND

MIRES EN GROS I
porté son établissement au

, RUE RIDEAU
‘orte voisine de M. Wall, épicier

mm

w ...... “
■

...

JEUDI, 27 SEPTEMBRE 1888.

1DEVINT LE 1IGISTRITDE POLICEDans la Capitale1500 voix. Aussi, il fallait entendre 
M. Poirier parlant de sa déveine à 
quelques partisans dévoués réunis en 
face de son comité. C’était pitoyable en 
effet, pour les libéraux, eux qui avait 
déjà célébré leur triomphe mardi soir, 

i mais c'était un peu vite.
Lorsque tous les états des poils fu

rent reçus, M. Lépine fut porté en 
triomphe et il adressa quelques mots de 
remerciements à une toute considérable. 
M. Comellier adressa ensuite quelques 
mots et pria l’assemblée de se rendre 
sur la place Jacques-Cartier.

C’est alors que se forma une immen
se procession, en tête de laquelle étaient 
les voitures portant le candidat vain
queur et les chefs du parti conserva
teur et des associations ouvrières.

Cette procession triomphale défila 
par les rues Sainte Catherine, Sa?ut 
Laurent, Saint Jacques, Place d Ar
mes, rue Notre-Dame, jusqu 
Jacques-Cartier, en face d 
de la Minerve.

L’édifice de la Mineroe était tout il- 
lumidée, des lanternes chinoises or- 

la façade et des pièces pyrotcch

GARNITURES FOUR MAISONPIGEON, PIGEON 4 Pie riwéw«é«x.a,em.
Me* os faits.

—Vn 'élective des Ltstr-Unis. 
d'Heidelberg, était à Ottawa hier, 
une entre vie av**c le m nts*-e des douanes 
au sujet de • diamants saisis récemment sur 
la nersoi n» de Schnell, à Toronto, et eup- 
{.08 s voies

Jeudi, 27 sept—Wm Brown, de 
la Pointe à Gatineau, poor s’être 
enivré paye $2 et autant de frais.

Wm Woods, même offense, $5 
d’amende.

Wm Proctor et E. Dubieu, même 
offense, $2 et $2 de frais.

Thos Debien et un nommé 
Stephenson pour avoir causé du ta
page sur la rue Clarence sont coa* 
damnés à $5 d’ameede et les fraie 
chacun.

du nom 
Il a euRUE RIDEAU

--------—

Tapis Bruiellee, 65c, 75c, 90c, $1.00 et *1.10 
Tapis Tapisserie, 80c, 85c, 45c, 50c et 60c.
Ta,.is de laine. 50c, 60c, 75c, 80c et 90c.
Tapis Union, 85c, 40c, ôOo, 60c et 05c.
Tapis de chanvre, 10c, 12*0, 15c et 25o.

Bryson, Graham et Cie.
810 paires CGUvertoa blanches tout laine $2.25 
108 paires Couvertes blanches tout laiae $2.75 
4n7 paires Couvertes blanches tout laine $3.00 

71 paires Couvertes blanches tout laine $3.75 
130 paires Couvertes blanches tout la;ne $4.50

Bryson, Graham et Cio.
3 pièces do bonnes nappes, pas très larges 15e.
7 pièces de bonne* nappes, bonnes grandeurs, 20c.

13 pièces de toiles à nappes, très forte, iin|pur, 26c.
11 pièces do toiles à nappes extra, lin pur, 30c.
9 pièces de toiles à nappes extra, lin pur, 35e. 
o Eu addition à ces dernières nous avons un assortiment varié de 

toiles à nappes variant depuis 50c à $-1,25.

TapisLs Famille Zwefr tl* à 's Salle
S te. Anne samedi et dimanche soirs.

—Une grande convention scolaire 
t h o listes sera tenue, cet hiv r, dam

COTONS CARREAU'TÉS 5r. 
COTONS CARREAU IÉS 5c. 
COTONS CARREAUTÉS 5c, 
COTONS CARREAUTÉS 5c.

I.f». fit men Acrabatw Hire 
H rot lien* à la Salle SU. Anne samedi
et dimanche soirs.Pigeon Pigeon & Cie

RUE RIDEAU
—Le 4 octobre proch tin, aura lieu Va«- 

semb ôe ann'tel'e d s proie t-*ursde l'œuvre 
du Hefuge de- Vieillards, mieux connu tous 
la rubrique : Home l'or the Aged !

Ne manquons (as 
testeur PblItoB 
i-restidigitaMons à la 
me ii ei dimanche soirs.

User elce*'sur 
l'»r «et Acrebi
samedi et dimanche

—L’Kxposition du comté de Russ II com- 
d le 20 oct )br-', à Me calfe. L*e 

n et Dewdney ont pro-

Près des quartiers généraux de 
la presse M. Joseph Lemay exibe 
la “ Plus grosse femme du monde." 
Elle est née à Hovhelaga et pèse 
4Ou livres Elle parle très bien le 
français et un peu l’anglais. R.en 
qu’elle ait travaillé toujours très 
rudement et qu’elle ait suivi une 
diè e rigoureuse, elle n’a jamais 
cessé d’engraisser.

u’à la Place 
.es bureaux

d'aller voir le Pro
dans lee loi rs de 

Salle Ste. Anne sa-
&CACHEMIRES NOIRS 

CACHEMIRES NOIRS £ 
CACHEMIRES NOfRS p 
CACHEMIRES NOIRS =

Im torde tendu 
aléa de renom,

soirs, à !a Salie Ste.niques étaient lancées de tous les étiges.
Pendant que le eanen grondait, sur 

la rive du fleuve, la fanfare l’Harmonie 
exécutait des airs de joie et de triorn-

2

Comme on le sait, les Canadiens 
français gagnent du terrain de jour 
en jour dans les comtés de Pmeott 
et Hussell et aujourd’hui les con
tribuables d’origine anglaise, se 
voyant probablement si peu nom
breux refusent de payer de fortes 
taxes pour l’entretieu des écoles pu
bliques. Ain»i, l’année d-rmère, A 
l’Orignal, ou employait deux insti
tutrices qui rec* vaient pour leurs 
services 1 une $300 et l'autre 1*200 
par année, tandis que cette année 
les commissaires d'écoles 
ploient qu’un seul instituteur qui 
reçoit un salaire de $200 pai année.

mencer 
hors. MM. Costiga 
rais d’élre présents.Pigeon, Pigeon & Cie

RUE RIDEAU

Rarement on a vu une assemblée 
que celle réunie hier 
Jacques-Cartier. Elle

■or de* Ecliass**, 
ou* Acrobat qae*,

le farce, etc , a la Salle Ste.
eji et dimanche soirs.

Marche 
K v o I u • 1 
Tonr* d
Aune, s m

I.e* prix pour la Soir#» de Variété», 
awimitl noir, aeronl moles élevée «**e
diinaucht*

aussi nombreuse 
soir sur la Place 
comprenait près de 15,000 personnes. 
Les bureaux de la Minerve, mis à la 
disposition des chefs conservateurs, fu 

it bientôt encombrés.
Partout l e thi uûasmc était à «ou 

comble. “ Vive Lépine, vivo la pro
tection, vive les chois conservateurs, 
vive les ouvriers, à bas les traîtres,’’ 
criait-on de toutes parts.

Une estrade pour les orateurs avait 
é'é préparée dans une des fenêtres de 
La Minerve. M. l’éehevm Jeannette, 
appelé à présider l'assemblée, adressa 
de chaleureuses félicitations à M Lé
pine pour la vie oire qu'i» venait de 
remporter. Il félicita aussi tous les ou
vriers et les électeurs de la division 
Est pour avoir compris leurs intérêts en 
donnant leur appui au candidat do la 
protection et des classes ouvrières. 
Chaque fois que le nom de M. Lépine 
était prononcé un touoerro d'ap; lau- 
disscunnts s'élevait de l’assemblée.

Enfin M. Lépine, le héros du jour, 
l’élu du peuple, adressa la parole.

Sous le coup d'une vive émotion il 
remercia chaleureusement les é velours 
de la division Est de Montréal. Il se 
montra sans rancune contre ceux qui 
l’avaient abandonné dans la lutte mais 
se déclara très reconnaissant envers les 
conservateurs qui avaient favorisé sa 
can didature/mvriôre.

Bryson, Graham et Cie.
33\loz de serviettes en bon coton à*4o chaque 
21 doz de serviettes en bon coton à 5c chaque 
17 doz de serviettes eu bonne toile à 7c chaque 
30 doz de serviettes en toile pesante à 10c chaque 
01 doz de serviettes en toile extra à 12je chaque

: rappel*»*»-

de Fruits admiré i 
M. W. Borthwick.

—Le plus bel étal 
l'Exposition est celu 
120, rue It deau. Ces fruits, ainsi que la 
plupart des autres qu’on remarque sur les 
terrains, seront -vendus cites lui samedi pro-

1.» Trlble Barre Horli 
■Se. Auur, samedi et «Il

CACHEMIRES de COULEURS 20c 
CACHEMIRES de COULEURS 20c 
CACHEMIRES de COULEURS 20c 
CACHEMIRES de COULEURS 20c

Pigeon, Pigeon & Cie

RUE RIDEAU

Bryson, Graham et Cie.■natale * la  ̂Salle

r**#r»m«*
Ce matin, ont eu lieu les ob=è 

que* de Marie Laurence, enfant de 
M. Elle Hudon, âgée de 11 
18 jours. Une graille affluence 
d’amis de la faiml e s'étail fait un 
honneur d’assister a ces funérailles.

Rideaux en dentelle blancs, crème, vieil or et de nuances diverse» 
depuis tïOc à $9.00 par paire. Non» avons aussi près de 330 ri
deaux (échantillons) valant depuis $3 00 à $7.00 qui seront ven
dus à moins que la moitié du prix. Voyez-los.

I.» meilleure «roupe en ce 
Ottawa, donnera de* reprise 
Ih *»lle Ste. Au**. Mnicdl

tmois et
—Tou» le» étrangers visitent le Parle

ment ei les Départements Publies, den.ême 
que i.os musées.

I*»nr donner pin* d'avant**» an ira- 
bllv, de* billet* d'adinloaian al'Expawl- 
llon «eroot vendu* aux endroit» sui
vant* : Henry Walter», Pharmacien, 
col u de* rue* Spark* et Bank» et The*. 
Biirni, cvudeeur, dan* le bloc du Mua-

—Ne pas oublier 
main e>t “coi 
les marchands

BRYSON, GRAHAM & CieNOUVELLES ETOFFES à robes 8c 
NOUVELLES ETOFFES à robns 8c 
NOUVELLES ETOFFES â robes 8c 
NOUVELLES ETOFFES à robes 8c ON D»MANDK

4 plâtrenre, $2 50 par jour. 8’adre ser A 
lli rod ht* Laporte, entrepreneur, 123 rue du 
Lac, Hull.

Nos 148. 160,162 et 164 RUE SpARKS.
que l’aprê

igé civique.” Nous invitons 
el le» mauufat turi r» à l’ob-

l,e» pin* belle* photogr«|»
chez J. B. D-.non, No. btiti, rue Si 

de la rue Rideau.

s-midi de de-

Pigeon, Pigeon & Cie

RUE RI UEAU 1888 - Commencement de l’Automne -1888On demande Une borne fille habi
tue® au travail de mettre la leuille sur la 
presse trouverait de l'emploi permanent ton 
s'adressant an bureau du Canada.

7m-j-n-o

De même que mirdi soir, ceux qui sont 
ês-ntation du soir oui é.ô 
e vers les iO hrs hier.

X DRAPS à MANTEAUX -n 
3 DRAPS à MANTEAUX 15 
“ DHAr-Sà MANTEAUX g 
g DRAPS à MANTEAUX £ 

Z- DRAPS i MANTEAUX -

Pigeon, Pigeon & Cie

RUE RIDEAU

PERDUE
Un» vache sous poil blanc av c quel

ques poils bruns parmi, pas de tache. Tou
te personne qui en donnera des non 
au bureau d'enréglstrawent de Hull, 
récompensé

restés pour la re,r 
surpris par la plui

Achètes le pain de Tnrnbnll Bros,, 
2#5, rue Kideau. 4mai la

l'on r se procurer un excellent lunch 
el une ]tension de première classe on ne 
pourra mieux s’adresser qu’au No. 30, rue 
O’Connor, chez Madame Christie tia 
Bons lits ; bonne table ; comfoil gén 
|H>ur ious et prix raisonnable.

La Maison do YSTouvoautds '* Pli< vnix"
M. Lépine pouvait à peine prononcer 

quoique» mots, les applaudissements lui 
loupaient à chaque instant la parole 
'•Mue adversaires, dit-il, m’ont lancé 
toute sorte d’accusations jour me com. 
battre. Ils out dit que je m’étais ven
du, que j’étais devenu le valet d'un- 
paiti : la division Est de Montreal, en 
me donnant oette majorité, a montré 

,que l’on

■ I

MlVïAll RMSi I I
4j-3in

lie* plu* belle* photographie*
chez.I. B. Horion, No. 569, rue Sussex, 
oin de la rue Rideau. 7m-j-n-o
B. Phlllon, talllenr, rot u de* rnee 

( uiubvrlnud eide l’étllM.
UN UAI.ERIKS UE 

erapbe, sont ouverte*
On accorde la 

aux rWteur* aux 
<■ K A 1*11 IQ l'EM UE 

Ur*. Potier * Mldd, H4, me WejSap

$SrIIultres, en gros et en détails 
chez Ed Seguin, No 16U rue Princi
pale, Hull.

Fourniture i de Magasin a 
vendre, au No. 5- 44, rue Sussex, au 
poste actuellement occupé par l’A
gence de l’Eau Minérale de St Léon. 
Casiers, tablettes, écrans, etc.

A bon marché pour argent comp

—D*
EST MAINTENANT REMPLI DANS TOUS SZB DEPARTEMENTS

DE VADELTOB

PIGEON, PIGEON & CIE les a- cusa .ions sont fausse» Thés de la dernière récolte et autres 
denrées et épicerie* arrivent 

constamdpot chez
m’avait lâchement calomnié 
leurs de cùtte grande division m’ont 
donné leur confiance, je m'efferevrai 
d’être digne de cette cou fiance et d'ac
complir la mission qu • je me suis impo
sée . détendre les intérê*ts des ouvriers.

L’lion. M. Chapleau succéda à M. 
Lépine

« Après avo'r lé'écité M. Lépine de sa v c- 
toire. dit a Mtntrve, fl rem rcia les lec
teurs pour avoir fait leur devoir. Celle 
candidature ouvrière avait été combat ue 
par les libéraux qu1 se prétendaient tout de 
même les amis des ouvriers ; elle a eu 'a,>- 
pui des const rvaleurs et elle a é o victo
rieuse. Où sont les amis des ouvriers i M 
Chapleau dit qu'on l’avait accusé d’avoir 
acheté le candidat des ouvriers, Si M. Lé. 
pine avait été vraiment acheté, les èlec 
ne lui auraient pas iloui.e une si belle ma
jorité. M. Lépine a élé * lu pour représen 
ter les intérêts des ouvriers ; jamais le 
parti conservateur ne lui d .•mandera le sa
crifice des s opinions ”

Tail Ion

DES MÂRCHUDI3ES D'AUTOMNE LES PLUS NEUVES ET LES
------MIEUX CHOISIES-------

pin* grande attan 
t UAL-HIE» PaüTD- 

; TOPJLEY,

n UE HIDE ATT
ACKEAIMD Ste BRO

Le* ram tt y trouveront leur avantage en venant noua voir et examiner notre assor
timent avant tl’ach ter ailUurtt. Notre Departement tVHabits Faits et de Manteaux ne 
jtew pan être s ttpassé en ntyl* et tn fini.CHEAPSIDË

PTTT.T ■ A TSF
j

Gmnts de MM pour Dame*. 
Gaula de MM pour Data en. 
Gant* de MM pour Daine*.

135 RTJE RIDEAU.
Bonnes Bot’ines en kid fran

çais pour dames, valant $3,0U pour 
S2,00. Bottines d’hommes toutes 
en cuir, valant 31,75 pour $1,25 
Bottines de garçons, valant 31,30 
pour 81,50. Chaussures d’été au 
prix coulant. Assortiment considé 
rable de toutes sortes pour hommes, 
femmes et enfants à bien bon ma 
ché, chez T ST JEAN coin det» 
rues Albert tn Britannia. Toujours 
en mains, valises et porte-manteaux 
de toutes sortes.

fS^T. Viau, marchand de chaus
sures, No 88, rue Principale, Hull 
Viçut de rt ce voir un lot considérable 
de chaussures pour homme, femmes 
et enfants qui sera vendu à 10 pour 
cent audettous du prix coû’anu

rGLISE LT PRESBYTERE DE HULL Ecurie de louage d’Ottawa.Bons Gants de Kid, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid bruns, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid marron, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid foncés, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid noirs, 4 Boutons, 
50 cts.

Les meilleurs Gants fabriqués pour le 
prix, en Canada.

adressa ensuite que1- 
ques mois et r çui le plus chaleureux «c-

MM. Curran. Tasfé, Hall. Roy R se, 
Curoel'iar, Desjardi's, M t’.. Keys tirent de 
magnili pies d 

M. War en un des hommes les plus po- 
p laires parmi les ouvriers, dit, ontr 1 autres 
choses, qu’il était'ibt'ral et qu'il 

naissant envrts les co 
pour le puissant appui qu'il 
à a candi lature ouviién 

M. Chari s Lalleur Ut ui discours très 
éloquent qui fui très ace limé ce qui lit il re 
au présidera, M J annoiV, qu’il n’éta.t | as 
n cessaire U’alier i aro i les avocats pour 
trouver des orateurs. B a .coup d’ouvr rs 
parlent avec autant d éloqu-nce que plu- 
s.eurs poliliciens en vu-*.

MM Gail ardet, Biron et plu ieurs an'res 
parlèrei.t ensuite, puis i’a- 
cla ée close.

Des hourrahs eotli u ias es furent pous
sés dai s les ru- s j squ'à une h*;u e avan ée 
de la null. Défait 1res tard loraqu- l’as
semblée se Dispersa. Plusieurs orateurs 
furent appelés s adresser la paro e. 
purent se rendre à l’invita'ion dn pub'ic, 
vu l'heure avarcé-i. L'enthousiasme n’a

L bon M.MONTREAL EN JE! Avis aux EntreprcneurH.
Î^XRS SOUMISSIONS cachetées, n-ir 
IJ sées aux •• R -v rends Pères l'biais,'" 
Hui1, P.Q, signées de la signature • ou- 
ran edes Soumissionnaires et p rlonl I'" -

LES CHlEEBhS ELtidli STS dos " S-'iimiss ons ", s rnnt reçu-} MAItl)1 
le NUI F OCTOBRE prochain, pour la 
construit on le l'Kglis-j et du Prcbyleie 
de Hull.

L<*a plans, devis e‘ ronditi -ns seront 
vieilli s lu et «prés lundi, le premier Octobre 
pro^hsiu, à la résidence des 
Père OblatF, à Hull, et au bureau de L. Z. 
Gau'hier, architecte, à Sorti,

i.og Houmi'f-io naires devront d< n-ier 
pour -aulions deux j.ersonncs parfaite,lient 
re» pou-able

I-ce Révérends Pères Ohlats - e s'en
gagent nullement à accepter la | lus bm sa 
des ouminions ni aucune eut ru. 

bull, le 24 Heptembre 1HH8

était très 
n serval eu rs 

s avaient donné“Et la Cinquième henre a y ont 
eonne, le Coq ee m t a 

chanter et M. Poirier, 
a pleurer.”

Revéreu-ls

La maHe de deux heures nous appor
tent des monceaux de nouvelles sur l’é
lection d’hier. Les gazettes rouges sont 
tri-tes comme des saules pleureurs en 
novembre, irais les journaux conserva
teurs sont on p'ein gala.

Le ccq du Free Press—notre aima
ble adversaire—ayant des loisiis par h 
temps qui court, eon propriétaire nous 
Va passé av^c d’autant plus de r-kwir 
que le bipède s’ennuyait de n'avoir plus 
à chanter. Ces pauvres libéraux sont 
si peu souvent victorieux depuis un 
certain temps.

Le vote se divise comme suit :

Gante de Kid à 4 Boutons, avec 
couture sur le dos, qualité 

supérieure, 75 dts.
Dans toutes les ^plus fraîches nuances ; 

nouvellement reçus.

bée futdé- COURR1ER DE HULL.

Les membres de l'Union 8t Tho
mas se sont assemblés hier soir.

Q-iatre à cinq milles personnes 
de Hull sont allées, h er, à l’exposi-

Nouveaux Gant* Suédois, 4 
Boutons qualité supé

rieure, .85 cts.
PropriétaireG. GRATTON,p-jS c-ssé d - régner pend nt to itu la soirée.

La nouvelle de la victoire de M. Lépim 
s’e-t répandue bientôt dans tout le fays. 

Dans la soirée, M. Lépin; a reçu des lé- 
ammes de lél citation de sir Hector 

de M. J.

Un nommé Bernier est tombé, 
hier après-midi, du haut eu bas 
d’un escalier dans un hôt 1 de la 

Pr.ncipale et s’est îufl gê plu 
sieurs blessures à la tête.

Le nombre d’étrang rs à Hull est 
trè* considérable c s joure-ci.

Lku\ beaux travaux sont eu pe- s- 
pective à Hull. Les RR PP. Ublats 
demandent des soumise o s pour 
leur nouvelle église, Les pians 

magnifiques. Pour le bénéfice 
des entrepr neurs nous p itùoris 
plus loin une annonce très détaillée.

M. E D. DO.80r.neQ8 est à faire 
couvrir en tôle le toit de ses dépen
dances sur la rue Principale.

la Cour de Circuit siégeant à 
Hull, s’est ouverte ce matin à la 
salle Aubry, sons la présidence de 
Son Honneur le Juge W une le 

Les ouvriers de Hall ont appris 
avec joie Selection du candidat ou 
vrier dans Montréal Est, hier Quand 
la ville de Hull pourra-t eile en 
faire autant ! Telle est la question 
que se posent tou* le* chefs de la 
classe ouvrière en ce moment.

M. David Major, avocat de Mon
tebello et M J. M. McDjugal, avo
cat d’Aylmer, sont à Hull pour af
faires professionnelles.

68, Rue Queen, Ottawa.
P. 8.—Communication téléphonique (Wallace à Bell) Tous ordres exécutés prompU-HL8’-'

Langt vin, de Sir Adol; he Caron,
N McRae, d’Otl wa, de M. Edward Little, 
de Q lébec. de M. John Armetror g d - To
ronto, d M. F. Carrey, préside it < e l'union 
des uvri rs du Dominion, de P. A. J. 
Yover et F. Lizo te autrefois -le l'Artisan- 
et tie plusieurs au r. s.

Gan's «le Mid Extra, avec fer
moir a patente *1.15.

Chaque paire garantie de prei 
ou l'arg-nt est remis ; nous n’a 
maison mère 
stock, Vous 
pour vous i ri 
derniers goûts.

Lépine Poiriir.
1,%7 

953 
924

Quartier 8t Jscques 1,435
“ St Louis... 920 

1.474
SALLE DE VARIETESmière classe PROCLAMATIONvous pas de 

du vieux ntee, €bal>ead*etude 
on, de chambre a 

de mêla, 
et poelea, 
er eue m «faon.

He« rel*lree, lt1 h1 lotheque*, Chalees berçai 
Chalee* en tapi», Awe hlemeule de sal 

courber, Hoft* . ( anapes, III*, tapie d
Toile* «e les» e tree el rouleaux, Kideau x 

Mlrolre, enfin tout ce qu’il fient poor menbl

Sie Marie. nous fournit
ivez compter ter no 

rocurer des articles dans
us,
les e aecon3,829 3,144

3,1*4

Majorité pour M. Lépine 685
Le soir, ce fut un triomphe comme il 

s’en est vu rarement à Montréal. Dès 
quatre ht uree, la rue Sainte Catherine 
« n face des comités de M. Lépine 11 de 
M. Poirier, étaient encombrée. Ou at
tendait avec impatience le résultat de 
la votation. Les libéraux étaient cer
tains de la victoire et ils affichaient 
part*.ut des majorités écrasantes pour 
M. Poirier. Ils furent vite désillusion
nés. Chaque état de poil apportait 
majorité pour M . Lepine.

Le désert se fit bien ôt 
mité tie M. Poirier, tandis que la foule 
ne faisait que s’accroître au comité de 
M. Lépine. Bientôt il n’y eut plus de 
doute possible. La cause ouvrière avait 

• triomphé, M. Lépine était élu par une 
majorité de 685. Quel revers pour les 
libéraux qui espéraient une majorité de

/ 'xposition Cet t traie du 
Canada.PETITES NOTE».

Les p opiiétnirés d* rest titrants ont fait 
une ample recette hier par suite de la g *sn- 
de fou e qui së pressait devant les comp
toirs a I’Exposition.

L ordre a été maintenu malgré la mul i- 
tu.ie innnmb able qui euvdlnstait les ter
rain de l'Exposition

Les bateaux ont amené un continge.it 
fort nombreux de visiteurs hier.

532 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDEN
.VH Poclee de toutes aortes.Le xefMiB :de Gante » meil

leur marche est le Cheapside
Aie de pe metlrj 4 tons de vis ter notre 

Première Exposition Annuell<*, /e jiar la 
t refente, dés- n: comme “ jour civique ” 
l'a -rè^midi de \endr di proche in, le 28 
Septembre, (à partir d» midi) et en même 
temps j i demaind# à tons I-» citoyen s dési
reux de co itribner au suce’s -le I Exposi
tion u’ob»ei ver la u-neuie -le celte pré- 
sen e p o.lamjti- n.

Des G «ni* de Kid meaveaux 
peeveet «te treavea 

Hlllear».
SI VOUS VOULEZ AVOIRT*m Pituaoforte

ilEWCOMBE Ce qu'il y a de^mleux
Patronlsezjar cena-n*s le nombre le 

•ofi'.e des beaux trottoirs d**s 
Bank {tour se rendre à pied 

Lsnfcd wne.

On com te 
qu ontp 

j Elgin et 
sur le Parc

Lee jeux de hasard semblent être défen
du* ‘ur le terrain ; on y voit cependant des 
at.rac ions e - gran-1 nombre et les curieux 
peuvent s’en donner à cœur-joie.

Les hommes de 
cellente method- de 
hors de i’hipi o home durant

Li température hier ►Uit des plus favo- 
rabl- ; {&* de chaleur inloléraLI-) ni de 
frai heur pouvant occatiunner ue* rhu-

JACOB EliRATT,
Pro-Maire.

DcEce rn-î- de* eereare*lee 
Mire chose 

fee dee «eiretets de 
vieille* marehaa-

\* mellleor «a** la aaeed*.
qui mm sont ri PITTAWAY & JARVISOrgues depuis $55 en moulant

CONDITIONS D’ÂCHITS FICHES

W. F. Coates & Cie
Ho- 64, RUE BARK.

OTTAWA*

Otta»a, 26 Sep embre 1888.
Dr-r senvf la Brine '\SSei rsoToanArsas

117 KDE SPARKS
en face du oo-

A LOOI Rpolice ont adopté l’ex- 
tenir le public en de. 

les courses. tlBÂRIDB U lié u tison située sur U me Inkerman, 
Nu 72, en lato «le l'auc-eu merciié, Hull.

« mise 11 é able, et aussi un 
sera ivre au jrintem, s

Mme FOREST, Prop.

Bonne cour, i 
grand magisin qui 
piothain. Coud m-

I.H demoiselle en charge dé le 
parle | arfailement le

Non
-isalle de reception

BUE MPABKM.

J
.. .

ÛUÜuJS

->
1*

ZS
s

■i



HARRIS & CAMPBELL
36, 38, 40, 42, 44

Ri O’CONNOR, Près de la Rue Sparks

GÉNEAUÔ
ANS DE SUCCÈS

HVa topique remplaçant le F ET.' sans ^ 
ilCHf ni cliuie du poil. Ai pie par lestétéri- 

h?ira* Renommés ; é le veut •» , entraîneur*,
Guéri’on rapide et sûre des Boiterie*, Fou-T 

lure*, Era r t*, Molette*, I e**igonmf Engor- Q 
gemerits <k» jajuVos, Suro.,. h arvlu». etc. Révulsif J 
et Résolutif infaillible et sans rlv. l dans les An- A

$ 5 SS/SBffi?:
Q *C3 Pansement a U main, ou 3 et t minutes, sans couper le poil.

§3 Dépôts : Parle. MESTIVIER A C*e, 275. rue Saint-Honoré 
pr* MONTRÉAL ; LAVIOLETTE A NELSON. - QUÉBEC : ED. MORIN A Cl.

tt-HYACINTHE, OTTAWA, ET PRINCIPALES PHAKMACIBS DU CANADA.
0OCKHHH>«HKHH5>CHHHH>O€K>E>C

8S6 s:
es

e
MEUBLES ! 

MEUBLES !
Voici le temps d’acheter à bas 

prix des Meubles de

BONNE QUALITE

DOMINION FLOUR STORE
La place où roue pour et acheter à meilleur 

marché toutes espèces de grains, farine.etc.
THOMAS GORMAN

mOFKirTAIBE
36, Carré du Marché By, 30 Solution d’Antipyrine

TROUETTfëHotel Riendeau d-o
CONTRE 'M

Migraine», Maux tie Tête, i\Vvralgie» >
Colique», A»thine, Ftnphy»ènie. ÙoiitteF 
Kh urn at i» me, Sciatique et DOULEURS en general. S

Avoir tom d’erlger 1'AIVTII‘YHIXE de TROFETTE %
Vent# en Gros à Parle, B. MAZIER, Pham-*», 264, boul-1 Voltaire

liciKisItalre à fHtaira : D* F X VALADE Æ-
Ed MORIN A C*. A Montréal : LAVIOLETTE A NELSON 

BT DANS TOUTES LKS I-R1NCIPA UKS PHAhUAClKS W

TENU SUR LE PLAN
Européen et Américain

64 Bue SAINT-GABRIEL, Montréal
Cet hotel offre au public voyngeurtout le con

fort désirable. La table est toujours abondern- 
mont servie des prémisses de le saison, prépa- 

par des cuisiniers frunvaiede premier ordre.
* On trouvera constamment A cet établissement 
de première claese, dos vins, ligueurs et cigares 
de choix. J08. RIKNDBAU. Propriétaire.

A Québec : D'

TAPIS ! TAPIS
Frélarlw, '

Sommier» élastique»,
Matelat»,

Voiture» d'Enfant»,
Chaise» de repos et Sofas

Vous pouvez vous procurertoutesces marchan- 
. dises par petits versements à la semaine chez

W. DA VIS
222 RUE WELLINGTON

Aux Peintres et an Public en Général
Tapisseries, Peintures, Halles, Etc

grsndH vitres de chassis 
(Plate Glass)

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD
327. Rue Rideau. Ottawa

Je pose les
*

-=LA PLUS—»

GRANDE MANUFACTURE

BALANCES
GATT AJDA

Audelà de 100;dl «rente genresldeji

BSL1KCE «pT OPy B1LAKCE
Çh.rbonj ' Il *

twsasüi! I
BM.iBCE

Grain Tllr.

Vitrines cTexpoaition améliorées (Show 
Ceeee), Tiroirs à argent.

Couteaux et;Outll»;de Boucher»

FOIN

BALANCE

Ecrives et Informes-roue de nos COND 
DE VENTES et une liste de prix.

ITION8

C. Wilson & Fils
16, RUE ESPLANADE 16

TORONTO, Ont.

Ven mentionner le Journal L» Canada.

S. ROGERS A SON
Entrepreneurs de Pompes Funèbres

ET EMBAUMEURS
10 et 17 rae Nicolas, rèetdemeeaa 3e stage

e *

MOULIN A PLANER D'OTTAWA . J. ELIjAüD
Fabricant de charrues et forgeronCommunication» Tbl «phonique»!

Reparation* de ^tont genre exeentees

30 IlUE SA1NT GEOROE, OTTAWA
Mmfietnre de Portes, Chassis et Jalousies

DE MOUNT SHERWOODSTEWART & FLECK jr
Manufacturiers de toute description de

NETTOYAGE des TAPISUn assortiment dee plue complots dee lignes 
suivantes constamment en mains : Portée, 
Chassis, Jalousies. Moulures, Plancher».Lattes, 
Douves, Bardeaux, Bras et Poteaux d'eeca-

Tournage. découpage et sciage de toutes des
criptions. L'endroit à meilleur marché dans la
Ti* R. THACKRAY Propriétaire.

Bureau, ill. Rue Sparks Ottawa.

MACHINES pourMOULINS
A LA VAPEUR

à ueviîr>aurc0hMriet 10) 08 ®l lcs plumcs réparées

WILKINS.
22» rue Augusta. 

Bank.0 ^'*9 peuvent é,re au No 73. rue

i d’air. Engins à vapeur, Bouilloire», 
vree (derrxcks), ouvrage» en fonte 

pour Constructeurs, Colonnades, 
Pompes à vepeur et matériaux 

pour Isa Mineurs.
« VULCAN IRON WORKS ”

Rum Wellington, Ottawa.
Toute» réparations exécutées promptement.

BBOhé"

STEPHEN

Connexion téléphonique.

L. N. LOYER ROBINSON & CIE8-148—Ra

Noutcm magasin de Vins, Liqueurs et Epiceries
No 165. coin des nies Sussex et Clarence,

OPK.XBTIKRd et FLEURISTES
pîiîe-érM'Troitq^îetîfd "(i™ i « f’ infères et
sortes d'ouvrages en fletirspouV Cérémonies do 

mariage ou enterrement, une spécialité.
M. Loyer tient constamment a son magasin 

tout ce qui constitue la ligne d épireriesilaneses 
moindres details. 11 espère pat sa pi ompte at
tention et sa courtolsieenvere le public, mériter 
une large part de patronage. 81 11 87-la 223 RUE RIDEAU, Ottawa, Ont.

ENTRPRENEUR 
—wt- MAISON SAINT-GEORGEIl AMES VK8 mIanqÏisKB mït'e^uM

MENT. Elles n ont jamais failli ; enlèvent les 
doulenre ; assurent la régularité ; sont douces, 
agréables au goût et d un excellent effet. Pa
quets envoyés par la malle à 1 abri de toute 
indiscrétion sur réception de |8 00. Toute 
oorreepondanc# est confidentielle. Adressez

sssasÆXr" - r'"*ruy

POMPES FUNEBRES 10S et 101 rue Rideau

Vins. Llquecre, Eau4e-Vie et Cigars impor
tés de premier choix. e

Jugez par vous-même en venant nous faireEcurie de Louage et de Pension
J. SENEGAL

Coin de» rues York et Dalhousle

Ktabllseement ouvert Jour et xult Ordre» 
exécutée avec promptitude.

téléphonique.

Avis aux Consommateurs
Lee PRODUITS de laConnexion

Parfumerie Orjza L LEGRANDChemin de fer Intercolonial
307, rue St-Honorè, A PARIS 

Ttlm ORIZA-OIL*ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ *CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTÉ * ORIZA-TONICA * ORIZALINE* SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pmur vivre mur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se

La route directe entre VOueet et tons 
les pointa du bas du Salnt-Lattrent et de la 
baie des Chaleur*, province de Québec, 
aussi le Ifouveau Brunswkk, la Nouvelle 
Ecosse, l'Ile du Prince Kdouard, le Cap- 
Breton, Terreneuve et Saint-Pierre.

Tonales endroits de bains de mer les 
plus populaires et les places renommées 
pour fa pêche en Canada, sont sur le par
cours de cette ligne.

Des nouveaux et élégante chars palais 
munis de buffetetchare-dortoirs font partie 
de chaque train-express entre Montréal, 
Halifax et Saint-Jean.

Les passager* qui s'en vont en Angle
terre ou sur le continent européen, en par 
tant de Montréal par le train du matin le 
jeudL peuvent prendre le paquebot de la 
malle le même soir à Rlmouski.

pédlteure de graine et de marchan
dises trouveront par cette route des élé
vateurs de première classe, dee maisons 
d'entrepôt et toutes les commodités dési
rables pour rembarquement de leur farine 
et autres marchandises en destination dee 
provinces de l'Est et de Terreneuve. de 
même que pour leurs envols 'de graine et 
autres produits sur le marché Européen.

La route de la malle Canadienne et Eu
ropéenne et dee passager*.

Tontes Informations relatives aux tans 
de transport de fret et de passagers et dee 
billets peuvent être obtenue es redressant 

à E. KING, agent de billet»,
87, rue Sparks, Ottawa, Ont. 

GEO.W. BOBINSON, agent peur 
eager* et le fret d* l’Bat.1364, r 
Jacques, Montréal.

laissent pas tromper.
LaViMTAlUtFMNtn tl VUMUTéSKtMta i«t IAISI6 HOROUBLES de PARFUIERIEetOROBUEME 

Bin vol fiaRMio d* Paria du Cataloçrvie illustré

Çr.téœssante J^éccurerte z™,

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES
* PRESEÜTÉS SODE FOUIE DE CHAIMS (18 ODEURS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Fournisseur de la Cottï ds BuSflie 
SAINT-HONORÉ, PARIS 

9s undent dsns toutss hi principales Psrfunsriu, Ph*" st Droguerie» du Monde.
, uvoa franco dk Paris ds catalogue illustre

les par 
rue Saint

_ D. POTTÎHOER.
Surintendant Général, 

Bureau du Chemin Se Ter; t 
[eastern. N. B., 88 Mal MM» f

LEGRAND,
«*) RUE

L.

;■
M '

Beaudet & Desjardins
OOIN des RUES BAY ©t FLORENCE, OTTAWA

iNCTAcnnusss m -----
Cadres tFouvertures, Porte», Jalousies, Moulure», Bois pour plancher, Bols à lambris

ser, Meubles, Eté.,Etc. Bois de charpente préparé constamment en mains,

les meilleurs machines améliorées soit eu «sages dais «etre établissement

Communication téléphoniques.Ouvrage de première Classe garanti.
BUREAU ▲ LA VILLE :

No 26 BUB SPARKS, RUSSELL HOUSE
GRANDE VARIETE

CHAPEAUX
FRANÇAIS.

ANGLAIS,
AMERICAINS et 

CANADIENS, Etc

JOSEPH COTE
i 114-----RUE RIDEAU------114

OTTAWA.

BON MARCHÉ
Maison AriMeBoucicaut

S83S& hmw « inraium 555=6
“"o; marché pa RI s in. d*

Nous avons l'honneur d'informer les Dames que notre Catalogue Illustré des 
veautés de U saison vient de paraître, et qu'il sera envoyé franco à toutes 

rsounes qui en feront 1
n de l'accroissement constant

:Nou
le» a demande

toutes les
de nos affaires,

Nouveautés d*EU$ sont plus considerables que jamais, et nous pou 
affirmer que les avantages que nous offrons au point de vue de la qualité e 
bon marché do toutes nos marchandises sont in

assorti meats dans

contestables
Nous envoyons franco, sur demande, les échantillons de tous nos tissus 

nouveaux en : Soieries, Peluches, Velours, Lainages, Draperies,
Tissus imprimes, Dentelles, Rubans, lapis et KtofTes pour 
que les albums, descriptions et reproductions de nos rar 
nouvelles, Confections, llobes et Costuf 
hommes et garçons, Modes et Coiffures, Jupes, Jupons, Petgno, 
gerit. Linge confectionne, Mouchoirs, Chemises pour hommes et 
Ombrelles, Parapluies, Oants, Fleurs 
et enfants. Literie, Couvertu 
Articles de Paru, Tapisserie

Iitofes nouvelles. 
Ameublements; ainsi 
'idèles en : Toilettes 

pour dames et fillettes. Vêtements
trs, Trousseaux, L. . 
garçons. Bonneterie, 

ires uour hommes, dames 
les de voyage. Mercerie,

"
et Plumes. Chautsu 

res, Rideaux blancs, 
et Meubles, etc., etc.

:

Le» Magasins du BON MARCHÉ spécialement construits pour ! 
un grand commerce de Nouveautés, eont les plus grands, les i 
mieux agencés et lea mieux organisés ; il* renferment tout ce 1 
que l'expérience a pu produire d'utile, de commode et de confor
table, et

ue,
rioeitée de Paris.

Lee agrandissement» qui viennent d'ètre terminés font de 
la Maison du BON MARCHÉ un Magasin unique au Monde.

pu
tittre. une des eu

pédltlons pour les pays d'outre-:
boursemeut, nous prions notre clientèle de nous adresser avec la commande le 
montant des articles commissionnés et de leurs frais éventuels d'emballage 
et de port. — Tous nos envols a partir de 15 francs sont expédies franco jusqu’au 
port d'embarquement, à l'exception des meubles, de la literie et de certains
articles lourds ou encombrants qui sont exceptés de 

LssMaffêSias du BON MARCHÉ n'ont de Succursales, ou de Représen
tant*, ai en Franc», ni i l'Étranger, et prient l*a Dames de s» tenir en 
garde contre lea marchanda qui ee servent de leur titre pour établir une 
conftuiof, et notamment pour offrir des OANTS BOUCICAÜT, dont 
i* margumJeet universellement connue et qni ne ee vendent que dang 
le» Magasin* du BON MARCHÉ, * Paris.

vaut être faites contre rem-mer ne

tout affranchissement

UohMm dus tent*. 1h Lsnrni,

a WTfrd • Le meülenr endroit à Ottawa n a fT1WAT£l fS6FMYIS ! PATINS !
calllertes et ferronneries, c'est

Chez Thos. Birkett, 115 ru© Rideau +

P. 3.-1,000 paires de Patins de tous prix et de toutes les grandeurs ; 1,000 Clochettes pour elelg 
Venei et voyea per vous-mêmes. 2111 87 1

Ml LÈVEILLÈ & MATHÉ
PROPRIETAIRES

Nous désirons informer le public que nous avons fait Perquisition du poste d'affaires de 8.D 
THOMPSON, duns 1h branche de carrosserie, plus spécialement voitures légères, tiulkeya. etc. 
K-tant arrivant de Chicago et dee autre» villua amérivaïuea nous a voue puibérie gi andee connnlssan 
ces dans notre état, nous sommes eu mesure de garantir eniièie satisfaction. No ouvriers sont 
tous des plus habiles et travaillent eot s notre direction ; le» matériaux employée eont eues les 
meilleurs que l'on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale ci prompte a toutes rummandea, tel est le système que noue mettons en 
pratique dans toutes les branches de réparations.

ti

56 RUE DALY - -19 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

E. B. EDDY
(LIMITEE)

ETABLIE EN L’ANNEE 1854. INCORPOREE EN L'ANNEE 1883

HULL, P. Q.
Manufacturiers et Marchanda en Gros de

BOIS DE CHARPENTE
Portes, Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc, Etc, Etr.

e Seaux, Baquets, Planches à laver, Boites et Caieees d’emballage
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ECOSSAIS
Je viens d'acheter le stock do TA

PI SS BRI K de la maison R White 
J’offrirai cette Romaine ce stock en( 
vente en détail, à dee prix beaucoup- 
pluri bas que le» marchande d’Ottawa 
ont payé dans le gros. M. White m’a 
transféré toutes les affaires de son 
département de la tapisserie.

Coin de» rues Dalhousle et Saint- 
Patrice, Ottawa
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; et le bonheur auquel je touche 
m’échappera.

On a deviné que ce beau voya
geur était un amoureux II s’é
tait fait aimer d’une adorable per
sonne qui était avec son père 
aux courses de Deauville, où elle 
elle montrait les toilettes les plus 
exquises. Mais il avait un rival, 
non dans le cœur de sa belle qui 
n’aimait que lui, mais un rival 
préféré par le pè e. C’était bien 
ce père ciuel qui l’avait prié de 
quitter Deauville et de cesser de 
ilirter auprès de sa fille Eglan i- 

Voilà pourquoi il s’en «ta t 
allé promener sa tristesse et ex
haler ses soupirs sur la ’plage de 
Cabourg. Comme Mlle Eglan
tine le rappelait, il supposait 
que sa fortune allait prendre 
une face nouvelle.

En effet dès qu’il parut, Mlle 
Eglantine vint a sa rencontre, et 
avant que son père, le marquis 
de Moras, pût les rejoindre, elle 
lui raconta ce qui s’était passé.

Ce rival, qui inspirait tant de 
confiance à son père, avait été 
déshonoré à ses yeux. Ce n’é
tait qu’un chevalier d’industrie 
qu’étaient venus relancer à De
auville deux agents de sûreté.

ltaoul rayonnait de joie. Aussi, 
dès qu’il aperçut le marquis de 
Moras, il courut à lui, et sans 
lui donner le temps de réfléchir, 
il lui demanda la main de sa 
fille dont il était aimé, jurant 
qu’il était un honnête homme et 
promettant de la rendre heureu
se. Le soir môme, cette main 
lui était accordée.

Alors Raoul se souvenant de 
la pauvre rosse qui l’avait ame
né et à la vitesse de laquelle il 
devait de sortir si vite du grand 
chagrin qui le rendait si mal
heureux, pria sa fiancé3 et son 
futur beau-père de venir visiter 
César dans l’auberge où, après 
cette course rapide et iatigante, 
on l’avait remisé.

11 appela celui qui l’avait con
duit, et au lieu de vingt-cinq 
francs, prix convénu, il lui don- 

cent francs, puis il acheta le 
cheval, et chargea l’aitbergistt; 
de Cabourg de lui assurer les in
valides et de ne plus la faire tra
vailler. 11 faisait à ce ch ual 
une peu- ion de mille francs pi r 
an, pour son entretient et sa 
nourriture.
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Parvenu devant la porte de 
Dorlot, le sous-lieutenant com
manda halte. Il alligna ses sol
dats sur le bord du trottoir tp- 
posé, face au evreeui).

Elle ne comprenait pas, elle ne 
pouvait pas comprendre.

Des amis étaient monté . A 
leur vue, s s larmes jaillirent 
plus in’ensce. Les femmes l’en
tourèrent et se mirent à ple rrer 
avec elle, sincèrement, jusqu’au 
moment où 1 homme noir vint 
inviter 1 s groupes à suivre le 
convoi.

Par une curiosité invincible, 
naturelle, la pauvre veuve re
tourna à la fenêtre.

Le corbillard sa mettait en 
marche, le tambour battait au 
champs, les so’dats portaient les 
armes devant le défilé. La mal
heureuse femme écarquillait ses 
veux endoloris. Au travers du 
brouillard de ses laimes, elle* vit 
sur le drap noir quelque chose 
de brillant, du rouge, du blanc 
qui lui donna le vertige.

—C’est une croix, balbutia-t- 
elle, ces soldats... décoré?

—Oui, d- coré, lui dit sa belle- 
sœur restée auprès d’elle, lis 
cette lettre, elle est de ton mari.

Une lettre de son mari de ce 
mort qu’on venait d’emporter, 
elle eut peur.

Elle prit la lettre.
Il faut renoncer à décrire les 

sanglots débordants qui étoufiè
rent la pauvre femme au cour 
de cette lecture.

Quand elle l’eut finie, elle fut 
un instant silencieuse. Puis le
vant lentement les yeux, ille dit 
à sa belle sœur :

—Ainsi, il U été en prison !
Jean Ai-eshon.
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Un dimanche d’août, on voyait 
errer sur la plage de Cabourg un 
jeune homme d’une extrême élé
gance, et on se demandait pour
quoi ce beau cavalier n’était pas 
à Deauville où se courait le 
grand prix. Il se nommait le 
comte Raoul de ... et paraissait 
en proie à un immense ennui. 
On devinait qu’il é'ait venu à 
Cabourg non pour s’amuser, 
mais pour oublier. Il était dis
trait, marchait devant lui à l’a
venture sans rien regarder et 
sans fixer personne.

Vers trois heures, un domes
tique lui remit une lettre qu’a
vait apportée le conducteur de 
diligence allant de Trouville à 
Caen. Raoul en lisant cette lét- 
tre, bondit de joie. Elle confi
nait ces mots :

“ Venez tout de suite à Deau
ville et tâchez d’arriver avant 
cinq heures.”

En ce temps-1.à, il n’y avait 
pas encore de chemins de 1er, et 
pour aller de Deauville il fal
lait prendre une voiture de loua
ge. Il se rendit chez un loueur 
et deman’a une vo ture afin 
d’arriver à Deauville avant cinq 
heures, et il en était déjà trois.

—Donnez-moi une voiture, 
dit-il. je suis pressé.

—Monsieur, répondit le loueur 
je n’ai rien, tous roes chevaux 
sont allés à D au vil le.

—Il m’en faut un cependant 
coûte que coûte.

En cet instant, la femme de 
l’aubergiste intervint et dit qu’il 
ne restait plus à l’écurie qu'une 
vieille rosse aveugle qui après 
avoir été attaché dix ans à la di
ligence de Trouville à Caen, avait 
été payée cinquante franc par 
son mari.

— ‘ 1 n’est pas beau, dit celui- 
ci, mais il est courageux et peut- 
être pourrait-il conduire mon
sieur à Deauville. Je vais le 
faire atteler et on tapera dessus 
de façon à arriver, dùt-il en cre
ver, car sa peau ne vaut guère 
plus de vingt-cinq fr nos 
vous demanderai à monsieur 
pour le conduir1.

On vit alors paraître le pauvre 
animal aveugle, boiteux, écorché 
et maigre, car on ne lui prodi- 
quait pas l’avoine. Raoul jeta 
sur lui un regard de compassion 
et taudis qu’on l’attelait, lui fit 
donner à manger.

On partit, et à peine en route, 
les coups commencèrent à tom
ber sur les côtes du pauvre Cé
sar, il se nommait ainsi. On ar
riva à cette longue et affreuse 
montagne de Villiers, qu’il 
gravir et descendre pour arriver 
à Deauville. Au sommet de la 
côte, Raoul ordonna à son 
ducteur de laisser souffler le che
val et de lui donner de l’avoine. 
César l’avela ou plutôt l’escamo
ta, puis on se remit eu marche. 

Nous arriverons, monsieur lui
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— C’e t bien ce qui vous faites 
là, dit Mlle Eglantine, cela me 
prouve que vous avez du cœur.

l’uis profitant d'un moment 
pendant lequelle son père s’était 
éloigné, elle ajouta :

—C“ cheval vous a rendu un 
réel service. Si vous n’étiez pas 
arrivé si vit.*, si vous n’aviez pas 
brusqué les ch ses, comme vous 
l’avez fait, mon père qui est Tir- 
résolution même aurait peut- 
être cédé aux instances très
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sées d’un autre prétendant à ma 
main qui Tobiède et ne le quitte 
pas depuis que nous sommes ici 
Qui sait si ce soir même nous ne 
serions point partis pour l’Angle- 
ter e ! Et alors notre projet s'en
volait pour toujours.

***
Après les courses de Deauville, 

ou s’en retourna à Paris, vt deux 
mois après ou célébrait le maria
ge de Mlle Eglantine de Moras 
avec le comte Raoul. E^glantine 
était une petite merveille, aussi 
riche que belle, et encore mei‘- 
leure qu’elle n’était belle et riche.

Raoul s’e alla passer sa lune 
de miel à Grenade, en Espagne, 
près du palais de l’Alhauibra. Là, 
au milieu des massifs d’orangers, 
près des fontaines de marbre 
blanc, il se promenait le matin 
donnant le bras à Eglantine et 
et lisant avec elle les ad mi ablea 
duos d’amour qui se trouvent 
dans le “JDernier des Abencéra- 
ges,” de M. de Chàteaubriant, 
Biança, c’était elle, et lui il était 
l’Abencérage h ureux, condamné 
non comme l’autre, à retourner 
au désert, mais destiné à s’empa
rât iser dans ses bras. Ce 
ge fut très poétique.

L’année suivante, £ Raoul et 
Eglantine, plus amoureux que 
jamais, s’en allèrent à Cobourg 
afin de savoir comment César se 
portait. l,e jour de Lui- arrivée 
il faisait trèi chaud et Céser ae 
baignait non dans une fontaine 
de marbe comme à Grenade, 
mais dans une de ces mar^s noi
res, visqueuses et r passantes 
comme il y ou a tant en Nor
mandie. Ce pauvre aniual se 
consolait de ses souffrances et de 
ses fatigues passées, et ses yeux 
bien qu’éteints et troublés a- 
vaient une certaine expression 
de béatitude.

voya*
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BANQUIER & COÜHTIEB
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crivez pour broc Icare expli'a-

dit le conducteur, nous serons à 
Deauville avant cinq heures.

—Que Dieu vous entende, dit 
Raoul, sans cela je suis perdu,
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